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AGENDA 2019

Edito
Merci et bon vent au cheval FM 

Après plus de 10 ans au service de la FSFM, j’ai pris la décision de 
quitter la gérance de la FSFM en juillet prochain pour me consacrer 
à de nouveaux projets professionnels et personnels. Le temps est 
dès lors arrivé de regarder quelques instants dans le rétroviseur 
pour rédiger mon 31e édito depuis que je suis entré en fonction au 
1er janvier 2009.
En ma qualité de gérant, j’ai contribué à ce que le FM reste une race 
pleine de qualités et que ces qualités soient connues et reconnues, 
que ce soit en Suisse comme à l’étranger. J’ai aussi ramené de la 
sérénité à la gérance de la FSFM, ce qui n’était pas chose gagnée au 
vu des circonstances qui ont précédé mon engagement. La situation 
financière de la FSFM s’est aussi améliorée ces 10 dernières années 
et avec des fonds propres dépassant actuellement le demi-million, 
la FSFM peut entrevoir son avenir financier avec un peu plus de 
sérénité.
J’estime avoir rempli la mission qui m’a été confiée par le comité 
il y a plus de 10 ans, en mettant toujours le cheval FM au centre, 
au-delà des intérêts parfois très divergents entre éleveurs mais 
aussi entre régions d’élevage. J’ai beaucoup aimé mon travail, la 
collaboration avec les éleveurs, avec les membres du comité et des 
commissions, avec les trois présidents qui se sont succédés, sans 
oublier bien sûr les collaboratrices de la gérance FSFM à Avenches.
Concernant l’avenir de la race, il faudra continuer à se battre car la 
partie n’est pas gagnée. Je vois toutefois quelques feux verts qui me 
rendent optimiste quant à l’avenir du FM :
•  Les naissances 2018 ont été plus élevées que celle de 2017. 

Auparavant, nous avions chaque année une diminution. J’espère 
que ce chiffre réjouissant va se confirmer ces prochaines années. 
Si l’élevage reprend, c’est un bon signe. Cela signifie que les 
éleveurs voient de nouveaux plus de perspectives pour commer-
cialiser leurs chevaux.

•  Le Haras national à Avenches garde une mission claire en faveur 
du FM et son ancrage légal devrait encore être renforcé avec la 
PA22+ en cours d’élaboration.

•  Il y a de la relève chez les éleveurs, en particulier chez les plus 
grands d’entre eux. De plus, les dames prennent un rôle toujours 
plus grand dans l’élevage FM. Au-delà de cette relève et du rôle 
des dames dans l’élevage, il y a la passion très forte pour ce magni-
fique cheval, ce qui constitue un moteur indéniable pour l’élevage.

Pour dynamiser l’élevage chevalin FM et pérenniser son existence, il 
faudra continuer à être pro-actif dans le marketing et faire connaître 
encore mieux notre cheval FM tout en améliorant les conditions-
cadres. La recherche de nouveaux marchés, comme ce qui s’est 
mis récemment en place avec le projet FM en manèges, est aussi 
un facteur essentiel dans un marché très concurrentiel. Finalement, 
il ne faut pas baisser les bras et continuer à faire une sélection 
sans concessions ; c’est le seul moyen non seulement de garder les 
qualités actuelles du FM mais de l’améliorer encore. Si les éleveurs 
commençaient d’élever tous leurs poulains, ce serait un mauvais 
signe car la qualité risquerait d’en souffrir. Le FM que l’on connaît 
aujourd’hui est le fruit d’une sélection des éleveurs durant les 120 
dernières années !
Même si ce départ est une page qui se tourne, je vais continuer à 
garder le cheval FM, si magnifique et exceptionnel, dans mon cœur 
et en faire des éloges partout où j’en aurai l’occasion.
Pour terminer, je souhaite bon vent au cheval FM et courage aux 
éleveurs pour persévérer dans l’élevage de l’unique cheval d’origine 
suisse. Quant à vous, chères lectrices, chers lecteurs, je vous remer-
cie pour votre soutien et votre fidélité à notre magazine.

Danke und dem FM Pferd guten Wind 

Nach mehr als 10 Jahren im Dienst des SFV habe ich mich entschlossen, 
die SFV Geschäftsstelle im kommenden Juli zu verlassen und beruflich, 
wie auch persönlich, neue Projekte anzugehen. Es ist nun also die Zeit 
gekommen, Rückschau zu halten, um mein 31. Edito seit meinem Stel-
lenantritt am 1. Januar 2009 zu verfassen.
Als Geschäftsführer habe ich dazu beigetragen, dass der FM eine Rasse 
mit Qualitäten bleibt und dass diese Qualitäten in der Schweiz und im 
Ausland bekannt und anerkannt sind. Zudem habe ich wieder Ruhe in die 
SFV Geschäftsstelle gebracht, was angesichts der Umstände, die meiner 
Anstellung vorangegangen sind, keineswegs selbstverständlich war. Die 
finanzielle Situation des SFV hat sich in diesen 10 vergangenen Jahren 
ebenfalls verbessert, und dank den Eigenmitteln, die momentan eine 
halbe Million überschreiten, sind die finanziellen Aussichten erfreulicher.
Ich schätze, ich habe die mir vom Vorstand vor mehr als 10 Jahren 
übertragenen Aufgaben erfüllt und habe immer das FM Pferd in den 
Mittelpunkt gestellt, auch wenn manchmal die Züchter und auch die 
verschiedenen Zuchtregionen sehr gegensätzliche Interessen verfolgten. 
Meine Arbeit hat mir sehr gefallen, die Zusammenarbeit mit den Züch-
tern, den Vorstands- und Kommissionsmitgliedern, den drei Präsidenten, 
die aufeinander folgten, nicht zu vergessen natürlich die Mitarbeiterinnen 
der SFV Geschäftsstelle in Avenches.
Was die Zukunft der Rasse angeht, muss weitergekämpft werden, denn 
das Ziel ist noch nicht erreicht. Immerhin sehe ich einige Ampeln, die auf 
grün stehen, was mich für die Zukunft des FM optimistisch werden lässt :
•  Im Jahr 2018 hatten wir mehr Geburten als im 2017. Davor hatten 

wir jedes Jahr eine Abnahme zu verzeichnen. Ich hoffe, dass diese 
erfreuliche Zahl sich in den kommenden Jahren bestätigen wird. Wenn 
die Zucht sich wieder auffängt, ist dies ein gutes Zeichen. Es bedeutet, 
dass die Züchter wieder mehr Perspektiven in der Vermarktung ihrer 
Pferde sehen.

•  Das Nationalgestüt in Avenches behält einen klaren Auftrag im Dienst 
des FM Pferdes, und mit der PA22+, die gerade erarbeitet wird, sollte 
seine rechtliche Verankerung noch verstärkt werden. 

•  Bei den Züchtern, vor allem bei den grösseren, ist Nachwuchs vorhan-
den. Zudem spielen die Frauen eine immer grössere Rolle bei der FM 
Zucht. Nebst dem Nachwuchs und der wichtigeren Rolle der Frauen in 
der Zucht, besteht eine sehr grosse Leidenschaft für dieses tolle Pferd, 
was für die Zucht ein unbestreitbarer Antrieb ist. 

Um der FM Pferdezucht mehr Schwung zu verleihen und seine Existenz 
langfristig zu sichern, muss weiterhin proaktives Marketing betrieben 
werden, und unser FM Pferd muss noch bekannter gemacht werden, 
wobei die Rahmenbedingungen zu verbessern sind. Die Suche nach 
neuen Märkten, wie jener, der kürzlich mit den Projekt FM in Reitschu-
len entstanden ist, ist in einem hart umkämpften Markt ebenfalls ein 
wichtiger Faktor. Schlussendlich heisst es, durchzuhalten und weiterhin 
eine Selektion ohne Konzessionen durchzuführen ; das ist der einzige 
Weg, nicht nur um die jetzigen Qualitäten des FM zu erhalten, sondern 
um sie noch mehr zu verbessern. Würden die Züchter beginnen, all ihre 
Fohlen aufzuziehen, wäre das ein schlechtes Zeichen, denn die Qualität 
würde darunter leiden. Der FM, wie wir ihn heute kennen, ist das Ergeb-
nis einer Selektion durch die Züchter während den letzten 120 Jahren !
Auch wenn sich mit diesem Weggang ein Kapitel schliesst, wird dieses 
tolle und aussergewöhnliche FM Pferd weiterhin einen Platz in meinem 
Herzen einnehmen, und ich werde es bei jeder Gelegenheit über alles 
loben.
Zum Abschluss will ich dem FM Pferd guten Wind und den Züchtern 
Mut wünschen, damit sie der Zucht des einzigen Schweizer Pferdes 
erhalten bleiben. Ihnen, werte Leserinnen, werte Leser, danke ich für 
Ihre Unterstützung und Ihre Treue zu unserem Magazin.

Retrouvez toutes les dates des manifestations (sport et loisirs, TET, etc.) sur le site web de la FSFM : www.fm-ch.ch

Alle Daten von Veranstaltungen (Sport und Freizeit, FT, etc.) finden Sie auf der SFV Webseite : www.fm-ch.ch

Stéphane Klopfenstein

Gérant FSFM

SFV Geschäftsführer
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N° 209 MAI 2019     03

SEPTEMBRE / SEPTEMBER

National FM, Finales de sport et d’élevage 

franches-montagnes

FM National, Sport- & Zuchtfinal der Freiberger

Haras national & IENA – Avenches / VD

Nationalgestüt & IENA – Avenches / VD  . . . 13 - 15.09



04     N° 209 MAI 2019

Les parents de Rudolf possédaient déjà des 

franches-montagnes comme chevaux de 

travail, il se souvient encore de la pouliche 

« Rebekka » qui avait été achetée alors qu’il 

allait encore à l’école. « Cette pouliche est 

devenue une merveilleuse jument d’élevage 

et aujourd’hui, tous nos chevaux sont issus 

de « Rebekka » », explique Rudolf Blaser, 

qui a repris l’exploitation de ses parents. 

« Rebekka » a presque atteint 30 ans, elle 

a toujours été en bonne santé et a pu être 

employée régulièrement jusqu’à un âge 

avancé. « Le travail ne fait pas de mal à un 

tel cheval », songe le quinquagénaire qui a 

Contrôler les pâturages 
des bovins à dos de cheval   
Sur l’exploitation de Rudolf et Rosmarie Blaser à Milken près 

de Schwarzenburg, presque toutes les tâches peuvent être 

accomplies avec l’aide de précieux franches-montagnes. Sur 

le terrain accidenté de la région du Gantrisch, cette famille 

gère des vaches, des bœufs et des poulets d’engraissement. 

Evidemment, les dix franches-montagnes de différentes 

classes d’âge qu’ils possèdent font partie de la famille.

auparavant toujours apporté ses juments 

pour une saillie aux étalons d’élevage qui 

étaient à la station du syndicat : « Avec le 

temps, nous avons gagné en mobilité grâce 

à l’acquisition d’un van ce qui nous a permis 

de prendre en compte des étalons stationnés 

dans un périmètre beaucoup plus étendu ». 

Les premiers étalons qui ont été employés 

étaient « Edu », « Eclair » et « Nestor ». 

De la chance avec Lucky Boy
Avec « Lucky Boy » (Lucky Luke – Cyprien), 

qui était stationné à Bütschelegg et leur 

propre jument d’élevage « Libelle », la 

famille Blaser a pu élever de très bons 

poulains. « Cet étalon m’a bien convenu 

car il a apporté des qualités sportives, 

de l’endurance et la volonté nécessaire », 

explique Rudolf Blaser. Pour lui, un étalon 

franches-montagnes doit avoir une belle 

conformation « et ses allures sont capi-

tales, en particulier les caractéristiques du 

trot qu’il transmettra aux poulains qui sont 

importantes pour moi ». Depuis des années, 

Rudolf Blaser a d’excellents résultats aux 

courses de trot des courses campagnardes 

à Schwarzenburg, que ce soit sous la selle 

ou à l’attelage. Il n’est donc pas surprenant 

qu’un bon trot soit pour lui un énorme avan-

tage. Avec la progéniture de « Rebekka », la 

famille Blaser a pu perpétuer la tradition et 

élever les juments « Brunette », « Libelle » et 

« Elmira ». Actuellement, ce sont des pou-

lains de la cinquième génération qui sont 

dans leurs écuries. 

L’approbation comme objectif
Evidemment, pour la famille c’était un rêve 

de longue date de pouvoir élever un éta-

lon d’élevage approuvé. Ils ont élevés plu-

sieurs étalons, mais « Lary Boy » (Lucky 

Boy – Nestor) a été le seul à avoir totale-

ment convaincu Rudolf Blaser : « Sinon je 

ne l’aurais pas inscrit en 2009 à Glovelier. 

Il a été le premier produit de mon élevage 

que j’ai présenté à la sélection des étalons, 

MON FM ET MOI

L’élevage du franches-montagnes est une passion pour Rudolf Blaser, il choisit les étalons pour ses juments très consciencieusement.

Die Freibergerzucht ist die Passion von Rudolf Blaser und er wählt die Hengste sorgfältig aus, welche zu seinen Stuten passen.
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MON FM ET MOI

un cheval au caractère en or. Malheureu-

sement, il a raté l’approbation de justesse. 

Je l’ai gardé comme hongre et j’apprécie 

chaque jour son extrême polyvalence. Il 

est très rapide, il peut donc être employé 

à la course, mais il est aussi doué sur des 

parcours d’obstacles, car il va toujours de 

l’avant. Pour le travail sur le terrain c’est un 

compagnon fiable et motivé. »

L’ennui, un mot étranger
Sur ce domaine, exploité de manière biolo-

gique depuis plus de 40 ans, il y a toujours 

du travail pour les chevaux et chaque jour, 

au moins un cheval est employé. Préparer 

le foin, le râteler, le retourner, épandre le 

lisier, remorquer des tuyaux. Les franches-

montagnes de la famille Blaser sont atte-

lés en paire lorsque les travaux de terrain 

sont importants et tous les deux jours ils 

sont attelés à la petite voiture pour le tra-

jet menant à la fromagerie. Régulièrement, 

mais en particulier lorsque c’est la sai-

son, Rudolf Blaser effectue des sorties de 

société en char à pont ou en Break. « Nos 

bovins sont au pré à Zumholz à environ un 

kilomètre de la maison. Afin de s’assurer 

qu’ils vont bien et que tout est en ordre, 

nous y allons simplement à cheval, à cru, 

et revenons. Nous effectuons ce contrôle 

quotidiennement et nos enfants nous aident 

dans cette tâche. », Explique Rolf Blaser. 

Quatre enfants dont trois qui ont terminé 

leur scolarité, et tous ont été atteint par le 

virus du cheval. Ils ont tous appris l’équi-

tation sur la bienveillante « Rebekka ». « Ils 

sont tous passionnés par le franches-mon-

tagnes et notre fils majeur qui a une très 

bonne approche avec les chevaux, repren-

dra vraisemblablement l’exploitation » pense 

Rosmarie Blaser.

Des franches-montagnes intégrés 
à la famille
Rudolf Blaser déplore que les franches-

montagnes ne soient pas plus utilisés dans 

l’agriculture : « On parle tellement de la pro-

tection de l’environnement mais personne 

ne veut utiliser les chevaux, tout est moto-

risé. On peut réaliser tant de choses avec 

les franches-montagnes et ce serait un bon 

argument de vente de montrer qu’une mul-

titude de travaux peut être accomplie par 

un FM, de manière écologique, en proté-

geant les sols tout en ayant un cheval doté 

d’un merveilleux caractère ». L’achat d’un 

franches-montagnes n’est pas toujours 

simple ce qui est aussi ressenti par la famille 

Blaser : « Pour nous ils n’ont pas de valeur, 

car ils appartiennent à la famille, sont poly-

valent, fiables et habitués à beaucoup de 

cheval de quatre ans qu’il sache déjà tout 

faire. » Rudolf Blaser a participé à plus 

d’une épreuve de débardage et apprécie la 

taille adaptée des franches-montagnes et 

évidemment leur caractère : « Les franches-

montagnes s’améliorent d’année en année. 

Lors de la sélection des étalons, des che-

vaux de qualité sont choisis par des experts 

et cette sélection doit être poussée. Il est 

veillé à ce que le caractère ne soit pas 

perdu et un peu de sang étranger n’est 

pas une régression. La volonté d’accomplir 

des performances est capitale, elle doit être 

maintenue. On n’accompli pas les choses 

avec de la force uniquement, il faut aussi y 

mettre du cœur ».

Texte : Karin Rohrer

Photos : Karin Rohrer et Rosmarie Blaser

choses. On peut les seller ou les atteler sans 

peine et partir pour un tour. Ils sont sûrs 

dans la circulation et sur le terrain. Ils sont 

habitués à tout type de bruit et de machines, 

ils ont un pied sûr et sont sociables. Il s’agit 

d’un cheval idéal pour les débutants et 

lorsque le cavalier est suffisamment expé-

rimenté, il peut toujours passer sur un 

champion ». 

Rien ne fonctionne 
sans y mettre du cœur
Rudolf Blaser pense que : « le fait que le 

courant ne passe pas génère de mauvaises 

expériences et de la peur. La peur n’est 

jamais une bonne chose dans un rapport 

avec un cheval et le respect est impor-

tant. Le cavalier doit également investir de 

sa personne et ne doit pas attendre d’un 

Rosmarie et Rudolf Blaser se sont complétement dévoués aux franches-montagnes et ont transmis leur passion à leurs enfants.

Rosmarie und Rudolf Blaser haben sich vollumfänglich den Freibergern verschrieben und haben ihre Leidenschaft an die Kinder 

weitergegeben.
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MEIN FREIBERGER UND ICH

Schon Rudolfs Eltern hatten Freiberger 

als Arbeitspferde und er erinnert sich an 

das Stutfohlen ‘Rebekka’, welches gekauft 

wurde, als er noch zur Schule ging. « Aus 

diesem Fohlen wuchs eine wunderbare 

Zuchtstute heran, und heute gehen all 

unsere Pferde auf diese ‘Rebekka’ zurück », 

erklärt Rudolf Blaser, welcher den Hof von 

seinen Eltern übernommen hat. ‘Rebekka’ 

wurde fast dreissig Jahre alt, war immer 

kerngesund und wurde bis ins hohe Alter 

regelmässig eingesetzt. « Arbeit schadet so 

einem Pferd nicht », sinniert der 50-Jäh-

rige, welcher seine Stuten früher immer zu 

den Zuchthengsten zum Decken brachte, 

welche für die Genossenschaft auf Station 

waren : « Später wurden wir mobil, hatten 

Auf dem Pferderücken die 
Rinderweiden kontrollieren
Kaum eine Arbeit, die nicht mit den geschätzten 

Freibergerpferden ausgeführt werden kann auf dem Hof von 

Rudolf und Rosmarie Blaser in Milken bei Schwarzenburg. 

Hier, im unebenen Gantrischgebiet bewirtschaftet die 

Familie ein Anwesen mit Kühen, Rindern und Pouletmast. 

Zur Familie gehören natürlich auch die 10 Freiberger 

verschiedenen Alters.

einen Pferdeanhänger und so hat man halt 

auch mal einen passenden Hengst von wei-

ter weg in Betracht gezogen ». So kamen 

in den Anfangszeiten die Hengste ‘Edu’, 

‘Eclair’ und ‘Nestor’ zum Einsatz.

Glück mit Lucky Boy
Mit ‘Lucky Boy’ (Lucky Luke – Cyprien), 

welcher auf der Bütschelegg stationiert war, 

und der eigenen Zuchtstute ‘Libelle’ konnte 

Familie Blaser sehr gute Fohlen ziehen. 

« Der hat mir gepasst, er brachte Sportlich-

keit, Ausdauer und den geforderten Willen 

mit », erklärt Rudolf Blaser. Für ihn muss 

ein Freibergerhengst einen schönen Körper 

haben « und Gänge müssen sie haben, vor 

allem ein guter Trab ist für mich wichtig, 

den sie an ihre Fohlen weitervererben ». Seit 

Jahren ist Rudolf Blaser erfolgreich bei den 

Trabrennen an den Bauernpferderennen in 

Schwarzenburg, ob geritten oder gefahren 

und da wundert es nicht, wenn für ihn ein 

guter Trab von enormen Vorteil ist. Mit den 

Nachkommen von ‘Rebekka’ konnte Familie 

Blaser die Tradition weiterführen und züch-

tete die Stuten ‘Brunette’, ‘Libelle’, ‘Elmira’ 

und mittlerweile stehen Fohlen der fünften 

Generation im Stall.

Körung als Ziel
Natürlich war es für die Züchterfamilie seit 

jeher ein Traum, auch einmal einen gekör-

ten Freibergerhengst im Stall zu haben. Sie 

haben mehrere Hengste aufgezogen, aber 

‘Lary Boy’ (Lucky Boy – Nestor) war der 

Einzige, der Rudolf Blaser restlos überzeug 

hat : « Sonst hätte ich ihn nicht für Glo-

velier angemeldet im Jahr 2009. Er war 

der erste Hengst aus meiner Zucht, den 

ich an der Hengstselektion vorführte, ein 

Pferd mit einem goldenen Charakter. Lei-

der verpasste er die Körung ganz knapp. 

Nun habe ich ihn als Wallach bei mir zu 

Hause auf dem Hof und schätze tagtäg-

lich seine ausgesprochene Vielseitigkeit. Er 

ist sehr schnell, kann also für die Rennen 

eingesetzt werden, aber auch im Spring-

parcours macht er sich gut, geht immer 

gerne vorwärts. Und für die Arbeiten auf 

dem Feld ist er ein treuer und einsatzbe-

reiter Gefährte ».

Ce poulain de l’année issu de l’élevage de la famille Blaser, 

descend de Hoby-Wan. 

Das diesjährige Fohlen aus Blaser's Zucht stammt von Hoby-Wan ab.
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MEIN FREIBERGER UND ICH

Reiter dann da sind, kann dieser doch immer 

noch auf einen ‘Flieger’ umsteigen ». 

Ohne Herz geht gar nichts
Rudolf Blaser pflichtet dem bei : « wenn die 

Chemie nicht stimmt, kommen schlechte 

Erlebnisse und Angst. Angst ist nie gut im 

Umgang mit Pferden, Respekt schon. Die 

Reiter müssen auch selbst etwas inves-

tieren und dürfen nicht erwarten, dass 

ein vierjähriges Pferd einfach schon alles 

kann ». Rudolf Blaser startet schon man-

ches Jahr an Holzrückeprüfungen und 

schätzt die handliche Grösse der Freiberger 

und natürlich ihren Charakter : « Die Frei-

berger werden von Jahr zu Jahr besser, an 

der Hengstselektion werden von Fachleuten 

Qualitätspferde ausgewählt und die Selek-

tion wird betrieben, das muss sein. Es wird 

darauf geachtet, dass der Charakter nicht 

verloren geht und auch ein wenig Fremd-

blut ist kein Rückschritt. Der Leistungswille 

ist wichtig und hier gilt es dranzubleiben. 

Denn nur mit der Kraft ist es nicht getan, 

das Herz braucht es auch dazu ».

Text : Karin Rohrer

Fotos : Karin Rohrer und Rosmarie Blaser

welcher sehr gut mit Pferden umgehen 

kann, wird wohl den Hof dereinst überneh-

men », meint Rosmarie Blaser.

Freiberger mit Familienanschluss
Es sei schade, dass die Freiberger nicht häu-

figer für die Landwirtschaft eingesetzt wür-

den, findet Rudolf Blaser : « Da gibt es immer 

wieder Diskussionen über Klimaschutz und 

trotzdem will niemand das Pferd einsetzen, 

alles ist motorisiert. Dabei könnte man so 

vieles mit dem Freiberger erledigen und das 

wäre doch auch ein gutes Verkaufsargument, 

dass man mit einem FM vielseitige Arbei-

ten verrichten kann, erst noch ökologisch, 

bodenschonend und man dazu ein Pferd mit 

einem wunderbaren Charakter hat ». Das Ver-

kaufen der Freiberger ist nicht immer ganz 

einfach, das bekommt auch Familie Blaser 

zu spüren : « Unter Wert geben wir sie nicht 

her, denn sie gehören bei uns zur Familie, 

sind vielseitig, vertraut und vieles gewöhnt. 

Man kann sie einfach satteln oder einspan-

nen und loslegen. Verkehrs- und geländesi-

cher, an jeglichen Lärm und Maschinenpark 

gewöhnt, trittsicher und einfach im Umgang. 

Das wäre eigentlich das ideale Einsteiger-

pferd und wenn die Erfahrungen seitens 

Langeweile ein Fremdwort
Auf dem Betrieb, welcher seit über 40 Jah-

ren biologisch bewirtschaftet wird, gibt es 

immer Arbeit für die Pferde, und jeden Tag 

kommt mindestens eines davon zum Ein-

satz. Heu aufbereiten, rechen, kreislern, 

Gülle ausfahren oder Schläuche schlep-

pen. Blasers Freiberger werden jeweils 

zweispännig für die grösseren Feldarbeiten 

eingesetzt und jeden zweiten Tag auch für 

die Fahrt mit dem Wägeli in die Käserei 

eingespannt. Regelmässig, vor allem wäh-

rend der Saison, unternimmt Rudolf Blaser 

Gesellschaftsfahrten mit dem Brügiwagen 

oder dem Break. « Unsere Rinder sind im 

Zumholz, rund einen Kilometer vom Haus 

entfernt auf den Weiden. Um zu schauen, 

wie es den Rindern geht und ob alles in 

Ordnung ist, nehmen wir einfach die Pferde, 

reiten kurzerhand ohne Sattel zu den Vieh-

weiden und wieder zurück. Das wird täglich 

erledigt und auch unsere Kinder helfen da 

mit », erklärt Rudolf Blaser. Vier Kinder, drei 

davon bereits aus dem Schulalter heraus, 

und alle sind vom Pferdevirus infiziert, 

haben auf der gutmütigen ‘Rebekka’ reiten 

gelernt. « Alle haben sie eine Passion für 

den Freiberger und der volljährige Sohn, 

Rosmarie et Rudolf Blaser avec „Lary Boy“ qu’ils ont eux-mêmes élevé et emmené à la sélection 

des étalons de Glovelier. 

Rosmarie und Rudolf Blaser mit dem selber gezogenen ‘Lary Boy’, welchen sie zur Hengstselektion 

nach Glovelier brachten.

Le trajet à la fromagerie est une routine pour les franches-montagnes de Rudolf Blaser qui sont 

polyvalents et fiables dans la circulation. 

Die Fahrt in die Käserei ist Routine für die verkehrssicheren und vielseitig einsetzbaren Freiberger 

von Rudolf Blaser.

Rudolf Blaser effectue volontiers ses tâches agricoles avec ses franches-montagnes. 

Rudolf Blaser erledigt die landwirtschaftlichen Arbeiten gerne mit seinen Freibergern.
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C’est un bel effort dans une direction 

commune comme l’a souligné Roland 

Kathriner, qui a présenté son étalon à 

Bütschelegg : « Ce ne sont pas des éta-

lons de Seftigen, de Schwarzenburg et des 

étalons de la station de Maurer, mais tout 

simplement des étalons franches-mon-

tagnes ! L’ambiance agréable qui régnait 

entre les gens de chevaux était perceptible 

dès l’arrivée, on se sent très bien accueilli 

à Bütschelegg. A peine arrivé, on est invité 

à prendre les neuf heures obligatoires dans 

le « box de l’étalon », qui a été préparé avec 

soin par la famille d’étalonnier » L’affluence 

à Bütschelegg était importante en ce 

dimanche ensoleillé de mars. Un certain 

nombre de visiteurs de cantons voisins, 

dont Lucerne, n’ont pas craint la région de 

Gantrisch pour venir apprécier une journée 

agréable entre passionnés. 

Proche des éleveurs 
C’est un beau rassemblement d’étalons franches-montagnes 

qui a animé la présentation des étalons de Bütschelegg 

organisée à la perfection. Les hôtes étaient les syndicats du 

district de Seftigen et de Schwarzenburg, ainsi que Brigitte, 

Andreas et Hansrudolf Maurer de Oberbalm.

Aperçu du décor
La présentation des étalons a une longue 

tradition qui s’intègre parfaitement dans le 

paysage époustouflant de cette région et 

elle représente un point de rencontre appré-

cié des éleveurs. Ces derniers apprécient 

les commentaires professionnels mais aussi 

de se retrouver tous ensemble à la fin dans 

le restaurant de montagne où ont toujours 

lieu des discussions passionnées entre 

visiteurs et détenteurs d’étalons. « Ce qui 

m’a marqué, c’est une discussion que j’ai 

eue avec un visiteur qui élève avec succès 

et depuis des années des demi-sang. Il a 

saisi l’occasion de cette présentation des 

étalons à Bütschelegg pour se faire une 

idée de la situation actuelle de l’élevage 

du franches-montagnes et il a été conquis. 

Cela montre clairement que cette présen-

tation n’était pas seulement une réunion 

d’amis du franches-montagnes, mais une 

réunion générale de passionnés de che-

vaux », insiste Roland Kathriner. 

« Eragon » fait des vagues 
Le président du syndicat d’élevage chevalin 

du district de Seftigen, Albrecht Dreier, était 

également satisfait du nombre important 

de visiteurs à la présentation des étalons : 

« Peut-être que cela a tenu au beau temps 

et peut-être aussi un peu à la présence de 

l’étalon franches-montagnes « Eragon » qui 

avait beaucoup fait jaser avant la présenta-

tion. Cet étalon a été vendu en Allemagne 

après son approbation et y a été employé 

durant quelques années. Comme il n’y 

avait pas beaucoup de juments autour de 

lui et que ses propres descendants sont 

entrés dans l’élevage, il a dû être vendu. 

La CICOFM a déposé une demande auprès 

l’association du franches-montagnes pour 

que le Haras achète cet étalon et la FSFM 

a soutenu cette demande. Je trouve person-

nellement bien que cet étalon soit en Suisse, 

car nous ne voulons pas brader notre éle-

vage ». A sa surprise, les membres du syndi-

cat du SEC de Seftigen ont décidé d’accueil-

lir « Eragon » à la station de Bütschelegg. 

« En tant que président de la commission 

d’élevage, cela m’a fait plaisir, car il ne faut 

pas seulement faire attention à la diver-

sité génétique du franches-montagnes 

mais aussi à sa diversité phénotypique », 

explique Albrecht Dreier.

« Eragon est porteur 

de l’allèle noir et possède 

0.39 % de sang étranger. 

Il est issu de l’élevage 

de Claude Cattin de 

Saignelégier. »

ÉLEVAGE
Présentation 
des étalons 

à Bütschelegg, 
le 17 mars 2019 

Eragon a déjà été utilisé pour la reproduction en Allemagne.

Eragon wurde bereits in Deutschland für die Zucht eingesetzt.
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L’alezan, une robe recherchée 
Du fait du changement des conditions de 

location du HNS, en 2018 seulement un 

étalon, « Laos » était stationné à Bütsche-

legg, où la question de la couleur de la 

robe est importante. « Beaucoup d’ « éle-

veurs d’alezans » étaient déçus car il n’y 

avait plus d’alezan à disposition et cette 

année l’étalonnier a émis le souhait d’ac-

cueillir un second étalon d’une autre robe 

à la station », compléta Albrecht Dreier. 

C’est ainsi qu’« Eragon » et « Don Vomero 

HRE » sont à disposition à la station de 

monte de Bütschelegg, sous la direction 

de Nicole et Urs Aeschlimann. « Era-

gon » (Eiffel – Corrado – Jericho) a des 

aplombs très corrects, se déplace avec 

légèreté et fluidité. Ce porteur de l’allèle 

noir possède 0.39 % de sang étranger. Il 

est issu de l’élevage de Claude Cattin de 

Saignelégier. « Du côté maternel, il a hérité 

du « vieux sang » alors que du côté pater-

nel « Eiffel » apporte du sang moderne de 

même qu’Envol, Ethan ou Euro », explique 

Albrecht Dreier. « Don Vomero HRE » (Don 

Fenaco – Nagano – Hendrix) a été élevé 

par Hansruedi Enz à Gais en Appenzell. 

Cet étalon d’élevage de catégorie C pos-

sède un pourcentage de sang étranger de 

16,80 %.

En provenance de Lucerne 
La lignée C était représentée par « Canto 

von Zälg » (Cookies – Lasting – Halicton), 

élevé par Rudolf Piller de Giffers et appar-

tenant à Roland Kathriner de Römerswil 

LU. La station de Rossweg Oberbalm de 

la famille Maurer sera pour cette saison 

à nouveau le lieu de stationnement de 

l’étalon de catégorie C « Canto von Zälg ». 

Il possède 12,89 % de sang étranger et 

se démarque avec ses impressionnantes 

expressions et excellentes allures. « Il se 

trouve dans une forme olympique, il est 

bien entraîné et est prêt pour cette saison 

de monte ». « En 2018, cet étalon s’est 

aisément qualifié pour la finale d’attelage 

3 ans. Il m’a convaincu avec son excellent 

caractère et son attitude admirable au tra-

vail. Je suis convaincu que « Canto von 

Zälg » transmettra son excellent carac-

tère et sa très bonne conformation à sa 

progéniture », décrivit Roland Kathriner à 

propos de son « Canto von Zälg ». 

Utilisé une cinquième année 
pour l’élevage 
Le quatrième du lot, „Nixon“ (Nadal – Loo-

ping – Hendrix), provient de l’élevage de J.M. 

Gigandet du Prédame. Ce grand et magni-

fique sujet du haras national a réussi le test 

en station en 2015 et est à disposition des 

juments à la station de monte de Bärenwart 

Rüschegg chez la famille Vreni et Ueli Gfel-

ler. « Nixon est issu d’une ancienne souche 

estimée de juments. La lignée maternelle de 

Minette 163 B a engendré entre autres les 

étalons d’élevage Cubain, Canada, Vivaldi, 

Vidocq, Loreto, Looping, Liberty, Nautilus, 

Lugari et Don Festino », commente Albrecht 

Dreier après un coup d’œil dans les papiers 

d’origine de « Nixon ». « Nixon » qui a sept 

ans est de catégorie B et possède 16,80 % 

de sang étranger. Il produit des poulains de 

robe baie ou alezane. 

Texte : Karin Rohrer

Photos : Gina Haldemann

Nixon provient de l’élevage de J.M. Gigandet au Prédame. / Nixon wurde von J.M. Gigandet aus Le Prédame gezogen.
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Ein gemeinsames Ziehen am Strick bewei-

sen diese Partien eindrücklich und Roland 

Kathriner, welcher seinen Hengst auf der 

Bütschelegg präsentierte, brachte es auf 

den Punkt : « Es gibt nicht Seftiger-Hengste, 

Schwarzenburger-Hengste und Maurer Sta-

tionshengste, sondern einfach Freiberger-

hengste ! Das angenehme Klima unter den 

Rösselern hier zeigt sich bereits bei der 

Ankunft, man fühlt sich ausgesprochen will-

kommen auf der Bütschelegg. Kaum aus-

gestiegen, wird man zum obligaten Znüni 

in die “Hengstbox”, das Reiterstübli einge-

laden, welches von der Hengsthalterfamilie 

jeweils liebevoll vorbereitet wird ». Der Besu-

cheraufmarsch auf der Bütschelegg war 

gross an diesem sonnigen März-Sonntag. 

Sogar etliche Besucher aus umliegenden 

Kantonen, zum Beispiel Luzern, scheuten 

die Anreise ins Gantrischgebiet nicht und 

genossen einen gemütlichen Tag unter 

Gleichgesinnten.

Blick über den Zaun
Die Hengstvorführung hat eine lange Tra-

dition und eingebettet in die atemberau-

bende Landschaft ist sie ein geschätzter 

Treffpunkt für die Züchter. Diese schätzen 

die fachkundige Kommentierung wie auch 

das anschliessende gemütliche Zusammen-

sitzen im Bergrestaurant, gemeinsam mit 

Besuchern und Hengsthaltern, was immer 

für anregenden Gesprächsstoff führt. « Spe-

ziell für mich war ein Kontakt mit einem 

Besucher, welcher seit Jahren erfolgreich 

Warmblutpferde züchtet und die Gelegen-

heit wahrgenommen hat, sich anlässlich der 

Hengstpräsentation auf der Bütschelegg ein 

Bild über die aktuelle Freibergerzucht zu 

machen und sehr von dieser angetan war. 

Das zeigt deutlich, dass diese Präsentati-

onen nicht nur ein Treffen der Freiberger-

freunde, sondern der Rösseler im Allgemei-

nen sind », betonte Roland Kathriner.

‘Eragon’ sorgte für hohe Wellen
Auch Albrecht Dreier, Präsident der Pferde-

zuchtgenossenschaft Amt Seftigen zeigte 

sich erfreut über die stattliche Anzahl 

Nah bei den Züchtern
Geballte Freibergerhengst-Power gab es an der bestens 

organisierten Hengstepräsentation auf der Bütschelegg zu 

sehen. Eingeladen wurde durch die PZG Amt Seftigen und 

PZV Schwarzenburg, sowie Brigitte, Andreas und Hansrudolf 

Maurer aus Oberbalm.

Besucher an der Hengstpräsentation : 

« Vielleicht lag es am schönen Wetter und 

vielleicht auch etwas am Freibergerhengst 

‘Eragon’, über welchen im Vorfeld rege dis-

kutiert wurde. Dieser Hengst wurde nach 

der Körung nach Deutschland verkauft 

und war dort einige Jahre im Einsatz. Da es 

im Umkreis nicht so viele Stuten gab, und 

bereits seine eigenen Nachkommen in der 

Zucht waren, sollte er verkauft werden. Die 

IGOF hat beim Freibergerverband einen 

Antrag eingereicht, das Gestüt solle den 

Hengst kaufen und der Vorstand des SFV 

hat diesen Antrag unterstützt. Ich persönlich 

finde es gut, wenn der Hengst in der Schweiz 

ist, denn wir wollen ja die Zucht nicht ganz 

aus den Händen geben ». Zu seinem Erstau-

nen haben die Vorstandskollegen der PZG 

Seftigen beschlossen, ‘Eragon’ auf die Sta-

tion Bütschelegg zu nehmen. « Als Präsident 

der Zuchtkommission war ich darüber sehr 

erfreut, denn wir müssen beim Freiberger 

nicht nur auf eine genetische Diversität, son-

dern auch auf eine phänotypische Diversität 

achten », erklärte Albrecht Dreier.

Gefragte Fuchsfarbe
Nachdem das SNG auf letztes Jahr hin die 

Pachtbedingungen geändert hat, war im 

Jahr 2018 nur ein Hengst, nämlich ‘Laos’ 

auf der Bütschelegg stationiert. Und es ist 

kein Geheimnis, dass die Frage der Farbe 

auf der Bütschelegg gewichtig ist. « Viele 

‘Fuchszüchter’ waren enttäuscht, weil kein 

Fuchs mehr zur Verfügung stand und die-

ses Jahr hat der Hengsthalter den Wunsch 

geäussert, doch wieder einen zweiten, 

andersfarbigen Hengst auf Station zu neh-

men », ergänzt Albrecht Dreier. So stehen 

nun ‘Eragon’ und ‘Don Vomero HRE’ zur 

Verfügung auf der Deckstation Bütsche-

legg, unter der Führung von Nicole und 

Urs Aeschlimann. ‘Eragon’ (Eiffel – Cor-

rado – Jericho) hat ein sehr korrektes Fun-

dament, bewegt sich fliessend und locker. 

Der Schwarzallelträger mit 0.39 % Fremd-

blutanteil kommt aus der Zucht von Claude 

Cattin aus Saignelégier. « Von der Seite 

der Mutter kommt eher ‘altes Blut’ hinzu 

und der Vater ‘Eiffel’ ist in den moderns-

ten Toplinien wie Envol, Ethan oder Euro 

vorhanden », ergänzt Albrecht Dreier. ‚Don 

Vomero HRE‘ (Don Fenaco – Nagano – 

Hendrix) wurde gezüchtet von Hansruedi 

Enz aus dem appenzellischen Gais. Der 

Zuchthengst der Kategorie C führt einen 

Fremdblutanteil von 16,80 %. 

Aus dem Luzernischen
Die C-Linie ist vertreten mit ‚Canto von Zälg‘ 

(Cookies – Lasting – Halicton), gezüchtet 

von Rudolf Piller aus Giffers und im Besitz 

von Roland Kathriner aus Römerswil LU. 

Die Station Rossweg Oberbalm der Familie 

Maurer wird für diese Saison wieder das 

neue Zuhause von Kat. C Hengst, Canto 

von Zälg‘, welcher 12,89 % Fremdblut führt 

und mit seinem immensen Ausdruck und 

seinen hervorragenden Gängen besticht. 

« Er ist in absoluter Topform, gut durchtrai-

niert und bereit für die Decksaison. « 2018 

qualifizierte sich der Hengst souverän für 

den Promotionsfinal Fahren 3-Jährige. Er 

überzeugt mich mit seinem Top-Charak-

ter und einer grossartigen Einstellung zur 

Arbeit. Ich bin überzeugt, dass ‚Canto von 

Zälg‘ sein wunderbares Wesen und seinen 

korrekten Körperbau an seine Nachkom-

men weitergeben wird », beschreibt Roland 

Kathriner seinen ‚Canto von Zälg‘.

Das fünfte Jahr in der Zucht eingesetzt
Vierter im Bunde ist der von J.M. Gigandet 

aus Le Prédame gezogene ‚Nixon‘ (Nadal 

– Looping – Hendrix). Dieser grossrahmige 

« Der Schwarzallelträger 

mit 0.39 % Fremdblutanteil 

kommt aus der Zucht 

von Claude Cattin 

aus Saignelégier. »

ZUCHT

Hengstpräsentation 
Bütschelegg 

am 17. März 2019
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Prachtsbursche aus dem Nationalgestüt hat 

2015 den Stationstest absolviert und wird 

den Stuten auf der Deckstation Bärenwart 

Rüschegg bei Familie Vreni und Ueli Gfel-

ler zur Verfügung stehen. « Nixon stammt 

aus einer bewährten und tiefen Stutenfa-

milie. Der Mutterstamm der Minette 163 B 

brachte unter anderem die Zuchthengste 

Cubain, Canada, Vivaldi, Vidocq, Loreto, 

Looping, Liberty, Nautilus, Lugari und Don 

Festino hervor », gewährte Albrecht Dreier 

einen kleinen Einblick in die Abstammungs-

papiere von ‘Nixon’. Der 7-jährige ‘Nixon’ 

der Kat. B führt 16.80 % Fremdblutanteil 

und bringt sowohl braune als auch fuchs-

farbene Fohlen hervor.

Text : Karin Rohrer

Fotos von Gina Haldemann

Don Vomero HRE apporte la robe alezan recherchée à Bütschelegg. / Don Vomero HRE bringt die gewünschte Fuchsfarbe auf die Bütschelegg.

Canto von Zälg, détenu et élevé par Roland Kathriner de Römerswil.

Canto von Zälg, im Besitz und vorgeführt von Roland Kathriner aus Römerswil.
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Plus de 100 délégués venus de toute 

la Suisse se sont réunis lors de cette 

22e assemblée, présidée par Jean-Paul 

Gschwind à l’école d’agriculture soleu-

roise de Riedholz. Jean-Paul Gschwind a 

ouvert cette AD en expliquant qu’il fallait 

modifier l’ordre du jour, le point « Vote 

consultatif pour le maintien de la catégo-

rie SBU (Stud-Book franches-montagnes 

d’origine) » étant annulé. Dans son rapport 

annuel, Jean-Paul Gschwind a évoqué 

la relation difficile entre la fédération du 

franches-montagnes et la fédération du 

Il n’existe qu’une seule fédération d’élevage 
du franches-montagnes 
L’accent de la 22e assemblée des délégués a été mis sur la reconnaissance de la fédération 

suisse du franches-montagnes comme l’unique organisation dédiée à tracer l’avenir du 

franches-montagnes qui est devenu un cheval de sport et de loisirs, comme l’a mis en avant 

avec conviction le président de la fédération Jean-Paul Gschwind. 

cheval FM d’origine (RRFB) résultant de la 

réponse du Conseil fédéral à l’interpellation 

du conseiller national Beat Jans intitulée 

« la dernière race de chevaux suisse va-

t-elle disparaître ? ». Jean-Paul Gschwind 

cite la prise de position du Conseil fédéral, 

qui considère la FSFM comme organisa-

tion d’élevage gérant le FM et précise que 

« Qualifier un franches-montagnes de pure 

race si aucun sang étranger n’a été apporté 

depuis 1950 est irrecevable scientifique-

ment. Le franches-montagnes d’origine 

doit dès lors être considéré comme une 

catégorie des chevaux FM suisses. Une 

scission de la population des chevaux 

d’élevage franches-montagnes compromet-

trait la survie de la seule race de chevaux 

suisse. Cela risquerait en particulier d’aug-

menter les taux de consanguinité, ce qui 

aurait pour conséquence une péjoration de 

l’occurrence de maladies génétiques » (fin 

de citation). Selon Jean-Paul Gschwind, un 

compromis entre la fédération et le RRFB 

n’est pas encore d’actualité ce qui peut 

avoir pour conséquence, si ce conflit per-

siste, de mettre fin à toute collaboration. 

ASSEMBLÉE DES DÉLÉGUÉS DE LA FSFM
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ASSEMBLÉE DES DÉLÉGUÉS DE LA FSFM

Au niveau politique, la motion Gschwind inti-

tulée « Lier les importations de chevaux en 

Suisse à l’achat de races indigènes » vise à 

défendre les intérêts de la FSFM en récla-

mant une base légale pour protéger l’éle-

vage chevalin. Cette motion concerne autant 

les franches-montagnes que les demi-sang.

La situation financière de la fédération est 

réjouissante, de même que l’évolution de 

l’effectif des animaux d’élevage avec une 

augmentation du nombre de poulains 

identifiés qui est passé à 1927 et celui 

des juments saillies à 2540. De même 

une augmentation de la participation des 

franches-montagnes à des concours de 

sport et de loisir ou à des épreuves de pro-

motion a été notée. Par ailleurs, on observe 

également une légère augmentation des 

inscriptions à des tests en terrain avec 652 

chevaux inscrits.

La modification des statuts constituait un 

des points essentiels de cette AD. Il s’agit en 

particulier de renforcer et harmoniser le tra-

vail des juges par un modèle de formation. 

Les éleveurs ne se sont sinon pas montrés 

favorables au remplacement des chiffres 

par des lettres pour la description linéaire. 

En revanche ils ont accepté l’introduction 

de l’adhésion individuelle à la fédération 

comme demandé par l’OFAG, ainsi que 

la possibilité de présenter des étalons de 

quatre ans pour la première fois à Glovelier. 

Pour cela ces chevaux doivent avoir préala-

blement réussi le test en terrain à trois ans.

Parmi les demandes diverses des syndi-

cats, les lucernois ont demandé à ce que 

la FSFM devienne membre à part entière 

de la FSSE, car pour une participation à 

des épreuves officielles, il est obligatoire 

d’être membre. La demande a été votée 

et acceptée. Les thurgoviens ont exigé que 

deux juges de race soient présents lorsqu’il 

y a plus de 25 poulains sur un concours. 

Toutefois pour des raisons financières, ceci 

a été refusé. Les jurassiens ont demandé à 

ce qu’un test de comportement soit intro-

duit pour le test en terrain. Le contre-projet 

de la fédération a été accepté. 

En ce qui concerne les juges, Bernhard 

Wüthrich (de Rubigen) a été nommé à la 

place de Martin Stegmann (de Süderen). 

Heinz Mägli et Roland Stadelmann ont été 

élus pour un nouveau mandat. Finalement, 

les personnes qui soutiennent l’élevage 

du franches-montagnes lors de manifes-

tations sportives ou d’élevage depuis de 

nombreuses années ont été honorées. En 

font partie Walter Althaus, Martin Steg-

mann, Marilyne Charrière et Anne Favre. 

En faisait également partie Patrick Maret, 

malheureusement décédé l’an passé.

Texte et photos : Rolf Bleisch

A gauche / Links

L’assemblée des délégués de la fédération suisse 

du franches-montagnes a rassemblé un grand nombre 

de participants.

Die gut besuchte DV des Schweizer Freibergerverbands.

A droite / Rechts

Pour son engagement de longue date, Anne Favre a été honorée.

Anne Favre wurde für ihren langjährigen Einsatz geehrt. 
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DELEGIERTENVERSAMMLUNG SCHWEIZERISCHER FREIBERGERVERBAND (SFV)

Ueber 100 Delegierte aus der ganzen 

Schweiz trafen sich zur 22. Delegierten-

versammlung unter der Leitung von Ver-

bandspräsident Jean-Paul Gschwind an 

der solothurnischen Landwirtschaftlichen 

Schule Riedholz. Gschwind eröffnete die GV 

mit einer Korrektur der Traktandenliste und 

erklärte, dass das Traktandum „Konsultative 

Abstimmung über die Aufrechterhaltung der 

Kategorie SBU (Stud- Book Urfreiberger) 

abgesagt werde. In seinem Jahresbericht 

ging Gschwind auf die schwierige Beziehung 

zwischen dem Freibergerverband und dem 

RRFB ein, die sich aus der Antwort des Bun-

desrates auf die Interpellation von Nationalrat 

Beat Jans unter dem Titel „Stirbt die letzte 

Schweizer Pferderasse ?“ ergab. Gschwind 

zitierte dabei die Stellungsnahme des Bun-

desrates, der den SFV als jene Zuchtorga-

nisation anerkennt, welche die FM Rasse 

betreut und fährt fort : „Einen Freiberger als 

reinrassig zu bezeichnen, sofern seit 1950 

kein Fremdblut eingekreuzt wurde, ist aus 

Es gibt nur einen Freiberger Zuchtverband
Im Mittelpunkt der 22. Delegiertenversammlung stand die zukunftsweisende, alleinige 

Anerkennung des Schweizerischen Freibergerverbandes zur Erhaltung und Förderung 

des Freibergers, der sich zum Freizeit- und Sportpferd entwickelt hat, wie dies der 

Verbandspräsident Jean-Paul Gschwind überzeugend feststellte.

wissenschaftlicher Sicht abzulehnen. Urfrei-

berger werden demnach als Teil der Schwei-

zer Rasse FM gefördert. Eine Aufspaltung 

der Zuchtpopulation der Freibergerpferde 

würde die Erhaltung der einzigen Schwei-

zer Pferderasse gefährden. Insbesondere 

würde sie zu einer Steigerung des Inzucht-

grads, dem häufigeren Auftreten von gene-

tischen Defekten führen.“ (Ende des Zitates) 

Gemäss den Angaben von Gschwind ist eine 

Kompromisslösung zwischen dem Verband 

und der RRFB noch nicht in Reichweite und 

er folgerte daraus, dass wenn dieser Konflikt 

weiter bestehen bleibt, würde der SFV die 

Konsequenzen ziehen und jegliche Zusam-

menarbeit stoppen. 

Auf politischer Ebene verlange der SFV für 

die Pferdezucht Schutzmassnahmen, für 

die eine gesetzliche Grundlage geschaffen 

werden müsse, welche die Motion Gschwind 

unter dem Titel aufgreift : „Den Pferdeim-

port an den Erwerb von Schweizer Pferden 

binden.“ Das betreffe sowohl die Freiberger, 

wie die Halbblüter. 

Erfreulich war die finanzielle Situation des 

Verbandes, sowie die Entwicklung der 

Zuchtbestände mit einem Anstieg der iden-

tifizierten Fohlen auf 1927 Tiere bei 2540 

belegten Stuten, sowie die zunehmende 

Beteiligung des Freibergers an Sport-, Frei-

zeit- und Promotionsprüfungen. Eine nur 

leichte Zunahme konnte mit 652 Pferden 

beim Feldtest festgestellt werden.

Einen wichtigen Teil der DV nahmen auch 

die Statutenänderungen ein. So soll die 

Richterarbeit über ein Ausbildungsmodell 

gestärkt und vereinheitlicht werden. Auf 

keine Gegenliebe der Züchter stiess hin-

gegen der Ersatz der Zahlen durch Buch-

staben bei der Linearen Exterieurbeschrei-

bung. Angenommen wurde anderseits die 

Einführung einer Einzelmitgliedschaft beim 

Verband, wie das vom BLW gefordert wird, 

Le président de la FSFM Jean-Paul Gschwind et le gérant sortant 

Stéphane Klopfenstein ont remercié Martin Stegmann pour son 

engagement en tant que juge de race.

Pour son engagement de longue date, Walter Althaus a été honoré.

Walter Althaus wurde für seinen langjährigen Einsatz geehrt. 
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DELEGIERTENVERSAMMLUNG SCHWEIZERISCHER FREIBERGERVERBAND (SFV)

sowie die Möglichkeit, 4-jährige Hengste an 

der Schau in Glovelier erstmals vorstellen 

zu können. Bedingung ist allerdings, dass 

sie dreijährig einen erfolgreichen Feldtest 

gemacht haben.

In den verschiedenen Anträgen der Genos-

senschaften setzten sich die Luzerner dafür 

ein, dass der Verband ein vollständiges Mit-

glied beim Sportverband SVPS werde, da für 

eine Teilnahme an offiziellen Prüfungen die 

Mitgliedschaft erforderlich sei. Dem Antrag 

wurde zugestimmt. Die Thurgauer forderten 

zwei Rassenrichter bei Fohlenschauen ab 25 

Tiere. Aus Kostengründen wurde dies aber 

abgelehnt. Die Jurassier forderten die Ein-

führung des Verhaltenstest am Feldtest. Der 

Gegenvorschlag des Verbandes, der sich der 

Sache annimmt, wurde angenommen.

Bei der Rassenrichterwahl wurde Bernhard 

Wüthrich (Rubigen) anstelle von Martin Steg-

mann (Süderen) gewählt. Heinz Mägli und 

Roland Stadelmann wurden für eine weitere 

Amtsperiode gewählt. Schlussendlich konn-

ten langjährige Unterstützer der Freiberger-

zucht an Zucht- und Sportveranstaltungen 

geehrt werden. Dazu zählten Walter Althaus,

Martin Stegmann, Marilyne Charrière und 

Anne Favre. Der leider im letzten Jahr 

verstorbene Patrick Maret hätte auch 

dazugehört.  

Text und Fotos : Rolf Bleisch

FM-Präsident Jean-Paul Gschwind und der abtretende 

Geschäftsführer Stéphane Klopfenstein bedankten sich bei 

Martin Stegmann für seinen Einsatz als Rassenrichter.

Même si Jérôme Voutaz, le champion d’attelage à 4 n’était pas présent, les meneurs suivants ont pu être honorés pour les podiums qu’ils 

ont remportés au championnat suisse d’attelage : de g. à d. Marcel Luder (tandem), Mario Gandolfo, Bernhard et Michael Wüthrich.

Neben dem nicht anwesenden und erfolgreichen 4-Spänner-Fahrer Jérôme Voutaz konnten folgende Fahrer für ihre Podestplätze an 

den Schweizer Fahrmeisterschaften geehrt werden : v,l. Marcel Luder (Zweispänner), Mario Gandolfo, Bernhard und Michael Wüthrich. 

Clara Ackermann présente l’e-FM, le nouvel instrument de marketing pour les chevaux âgés de plus de 3 ans.

Clara Ackermann stellte mit e-FM das neue Marketinginstrument für FM-Pferde ab 3 Jahren vor.
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Annonces de mise-bas - Naissances 2019
Le retour des beaux jours annonce aussi la 

naissance des poulains dans les élevages 

franches-montagnes et chez les heureux 

propriétaires de juments. Cette année, les 

collaboratrices qui enregistrent les nais-

sances dans le logiciel informatique de la 

FSFM constatent que les bulletins de mise 

bas sont remplis de manière plus qu’incom-

plète et que, sur beaucoup, la signature du 

propriétaire de la jument manque. Nous 

prions instamment les éleveurs de bien 

vouloir compléter intégralement les don-

nées (notamment le syndicat d’élevage, le 

No Agate et le No UELN du poulain), corri-

ger, si besoin est, les informations déjà ins-

crites et surtout de signer tous les bulletins. 

L’enregistrement des naissances sert aussi 

de base pour l’établissement des listes 

d’appel pour les concours d’automne et 

plus les informations sont précises et moins 

le travail sera fastidieux pour les gérants de 

syndicat.

Si par malheur votre poulain devait mourir 

prématurément, n’oubliez pas de demander 

un signalement graphique à votre vétéri-

naire, un certificat de décès et d’enregistrer 

le poulain sur Agate (n° UELN obligatoire). 

Lors du concours d’automne, vous devrez 

également remplir et signer une demande 

de primes pour ces poulains décédés 

précocement.

Promotions CH attelage et épreuves 
qualificatives Sport & Loisir
Vous trouvez la liste actuelle des places de 

qualification sous : http ://www.fm-ch.ch/fr/

sport-et-loisirs/qualification.html

Communications de la gérance
Journée FM à la BEA/Cheval 2019
Le 4 mai dernier, notre franches-mon-

tagnes a su démontrer de très belle 

manière tout le bien que l’on peut pen-

ser de lui lors de la journée FM à la BEA/

Cheval. Ce sont pas moins de 12 shows 

très variés et présentés par des groupes 

de passionnés de toute la Suisse et par 

Agroscope - Haras national suisse (HNS) 

qui ont suscité l’intérêt d’un très large 

public , venu en nombre, pour admirer 

toute la beauté, la diversité et la polyva-

lence de notre cheval durant près de deux 

heures. Nous adressons nos sincères 

remerciements aux différentes équipes qui 

ont préparé les shows ainsi qu’à Maryline 

Lempen-Arm pour le travail de coordina-

tion de cette magnifique journée FM de la 

BEA/Cheval.

INFOS FSFM
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Geburtsschein - 
Geburten 2019
Mit der Rückkehr der Frühlings-

tage stehen auch die Geburten 

der Fohlen in den Freiberger 

Zuchten und bei den glückli-

chen Besitzern von Stuten an. 

Dieses Jahr haben die Mitarbei-

terinnen, welche die Geburten 

im SFV Computer-Programm 

erfassen, feststellen müssen, 

dass die Geburtsmelde-

karten nur mangelhaft ausgefüllt 

sind und auf vielen die Unter-

schrift des Besitzers der Stuten 

fehlt. Wir ersuchen die Züchter 

eindringlich, die Daten voll-

ständig auszufüllen (vor allem 

die Zuchtgenossenschaft, die 

Agate Nr. und die UELN Nr. des 

Fohlens), falls nötig die bereits 

eingetragenen Informationen 

zu korrigieren und vor allem alle 

Meldekarten zu unterschreiben. 

Die Registrierung der Geburten 

dient auch als Grundlage für die 

Erstellung der Abruflisten für die 

Herbstschauen, und je genauer 

die Informationen sind, umso 

einfacher gestaltet sich die 

Arbeit für die Geschäftsführer 

der Genossenschaften.

Falls Ihr Fohlen unglücklicher-

weise vorzeitig stirbt, vergessen 

Sie nicht, von Ihrem Tierarzt 

eine grafische Beschreibung 

und eine Todesurkunde zu 

verlangen, sowie das Fohlen 

auf Agate (UELN Nr. obligato-

risch) zu registrieren. An der 

Herbstschau müssen Sie auch 

für diese vorzeitig gestorbenen 

Fohlen einen Prämienantrag 

ausfüllen und unterschreiben.

Promotion CH Fahren und 
Sport & Freizeit 
Qualifikationsprüfungen
Sie finden die aktuelle Liste 

der Qualifikationsplätze unter : 

http ://www.fm-ch.ch/de/sport-

und-freizeit/qualifikation.html 

FM Tag an der BEA/Pferd 2019
Am letzten 4. Mai konnte unser 

Freiberger seine allseits bekann-

ten Fähigkeiten am FM Tag an 

der BEA/Pferd vorzüglich unter 

Beweis stellen. Nicht weniger 

als 12 sehr abwechslungsrei-

che Shows, die von Liebhaber 

– Gruppen aus der ganzen 

Schweiz und von Agroscope – 

Schweizerisches Nationalgestüt 

Mitteilungen der Geschäftsstelle
INFOS SFV

harasnational.ch

21 au 22 juin 2019 à Avenches

Expo-vente 
Vous êtes à la recherche du cheval de vos 
rêves ? Venez découvrir le cheval franches-
montagnes et ses nombreuses qualités 
lors de notre Expo-vente! 

Lors de cette Expo-vente, tout les che-
vaux FM sont invités à participer et vous 
seront présentés le vendredi 21 juin dès 
18h dans la cour du Haras national suisse. 
Le samedi 22 juin, ne ratez pas l‘occasion 
unique d‘essayer ces chevaux ! 

Vous disposez de chevaux FM âgés de 
plus de 2 ans et disponible à la vente? 

Inscrivez votre cheval dès maintenant à 
l‘adresse suivante : 
harasnational@agroscope.admin.ch
(Délais d‘inscription : 12 juin 2019) 

21. – 22. Juni 2019 in Avenches

Verkaufsexpo
Suchen Sie ihr Traumpferd? Entdecken Sie 
an unserer Verkaufsexpo das Freiberger-
pferd und seine Qualitäten!

Während dieser Verkaufsexpo sind alle 
FM-Pferde zur Teilnahme eingeladen und 
werden Ihnen am Freitag, 21. Juni um 18 
Uhr im Innenhof des Schweizer National-
gestütes präsentiert. Verpassen Sie nicht 
die einmalige Gelegenheit am Samstag, 
22. Juni, diese Pferde zu testen! 

Sie besitzen FM-Pferde über 2 Jahre und 
möchten diese verkaufen? 

Melden Sie Ihr Pferd jetzt unter folgender 
Adresse an: 
harasnational@agroscope.admin.ch
(Anmeldeschluss: 12. Juni 2019) 

(SNG) präsentiert wurden, 

weckten das Interesse des 

sehr grossen Publikums, das 

zahlreich angereist war, um die 

Schönheit, die Vielfalt und die 

Vielseitigkeit unseres Pferdes 

während fast zwei Stunden zu 

bewundern. Unser aufrichtiger 

Dank gilt den verschiedenen 

Teams, welche die Showauftritte 

vorbereitet haben, sowie Mary-

line Lempen-Arm für die Koor-

dination dieses gelungenen FM 

Tages an der BEA/Pferd.

PUBLICITÉ / WERBUNG
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La personnalité du cheval est un point important dans 

l’adéquation entre un cheval et son cavalier, en particu-

lier dans le domaine de la sécurité et la prévention des 

accidents pour les deux individus. Les sports équestres 

figurent au deuxième rang des activités sportives cau-

sant le plus de blessures par an en Suisse avec 16 à 

27 % des blessures survenant lorsque le cavalier ou 

l'atteleur se trouve à pieds, près de son cheval. Une 

meilleure connaissance de la personnalité des animaux 

permet de mieux appréhender leurs réactions et d’évi-

ter bon nombre de situations dangereuses. 

La personnalité du cheval fait l'objet d'une attention 

croissante de la part des éleveurs et des utilisateurs. 

Mieux la connaître permet d'ajuster les conditions de 

détention, de gestion et d'utilisation de l'animal et d'op-

timiser ainsi à la fois son bien-être et ses performances. 

Pour pouvoir décrire la personnalité des chevaux, il faut 

cependant d’abord l’étudier de manière approfondie.

 

Que sait-on de la personnalité des chevaux ?
La personnalité des chevaux a donné lieu à de nom-

breuses études scientifiques. Il n’existe cependant pas 

de consensus quant aux dimensions qui constituent 

le profil de personnalité du cheval. Le modèle de per-

sonnalité du cheval développé par Lansade (2005) 

propose par exemple cinq grandes dimensions : émo-

tivité, grégarité, activité locomotrice, réactivité vis-à-vis 

des humains et sensibilité sensorielle. Selon l’auteur, 

ces dimensions pourraient être prédites dès l’âge de 

8 mois. Lloyd et al. (2007) proposent quant à eux, six 

composantes de la personnalité (dominance, anxiété, 

La personnalité, qu’est-ce que c’est ?
La personnalité se définit comme l’ensemble des com-

portements exprimés par le cheval face aux différents 

stimuli de l'environnement. Les différences de person-

nalité entre les individus restent relativement stables 

dans le temps et les situations. Face à la même situa-

tion, deux chevaux auront une réaction comportemen-

tale différente. En présence d’un objet inconnu, le pou-

lain A sera, par exemple, plus curieux que le poulain B. 

Avec l’âge et l’expérience, la curiosité du cheval A aura 

peut-être diminué, mais il sera toujours plus curieux 

que le cheval B. 

La personnalité a une composante génétique, appelée 

tempérament, qui est modifiée par diverses influences 

environnementales liées au vécu et à l’apprentissage. 

Autrement dit, le tempérament est la composante 

« innée » (liée à la génétique) tandis que les facteurs 

environnementaux forment la composante « acquise », 

le tout constitue la personnalité. 

Etudier la personnalité des chevaux, 
à quoi ça sert ?
Une bonne connaissance de la personnalité de chaque 

individu est importante pour manipuler chaque animal 

conformément à ses besoins. En effet, certains che-

vaux sont plus ou moins sensibles, curieux, grégaires, 

calmes ou émotifs que d’autres et auront de ce fait des 

aptitudes et des besoins différents. Il n’y a pas en soi 

de « bonne » ou de « mauvaise » personnalité, certains 

animaux seront cependant mieux adaptés à un certain 

type de détention et/ou d’utilisation.

Evaluer la personnalité des chevaux 
est un défi passionnant ! 

HARAS

Chaque détenteur de chevaux a déjà pu constater que tous les animaux ne réagissent 
pas de la même manière lorsqu’ils sont confrontés à une situation identique. On 
considère en effet que chaque cheval a sa propre personnalité. L’« excellent carac-
tère » du cheval franches-montagnes est d’ailleurs un de ses plus grands atouts et un 
but d’élevage affiché. Décrire et mesurer la personnalité des chevaux reste un défi 
complexe, et ce malgré une recherche scientifique de plus en plus approfondie à ce 
sujet. Que sait-on aujourd’hui de la personnalité de nos chevaux ? 

BUREAU DE CONSEILS CHEVAL
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excitabilité, protection, sociabilité et curiosité). Momo-

zawa et al. (2003) suggèrent que la personnalité s’ap-

puierait sur quatre dimensions (anxiété, aptitude à être 

éduqué, affabilité, capacité à créer une relation avec 

l’humain). Ces différents résultats démontrent bien 

que certaines idées se recoupent (émotivité/excitabi-

lité, anxiété, etc.), mais qu’il n’existe à ce jour aucun 

consensus entre les différentes études concernant les 

dimensions de la personnalité chez les chevaux. Des 

études complémentaires sont nécessaires.

Etudes en cours au Haras national suisse
Le Haras national suisse d’Agroscope mène en ce 

moment une grande étude sur la personnalité du 

cheval, financé par la fondation Haldimann pour le 

Test de passage sur une surface inconnue. Ce test est utilisé depuis plusieurs années pour évaluer une dimension de la personnalité des chevaux.

Überqueren einer unbekannten Oberfläche. Dieser Test wird seit Jahren zur Beurteilung der Persönlichkeit von Pferden verwendet. 

(Image/Bild : C. Althaus, Agroscope HNS/SNG)

bien-être animal. Il s’agit de développer de nouveaux 

tests de comportement pour évaluer différentes dimen-

sions de la personnalité de manière plus fiable et plus 

précise. Un accent particulier est mis sur les che-

vaux que l’on qualifie scientifiquement de « réactifs » 

qui expriment leur stress de manière introvertie, sans 

manifester de réaction visible pour un observateur non-

averti. Parallèlement, le Haras, en collaboration avec la 

Fédération suisse du franches-montagnes, développe 

divers outils permettant de déterminer quels types de 

chevaux conviennent à quels types d’humains pour 

guider les acheteurs potentiels vers leur « cheval idéal ». 

Anne-Laure Maigrot

Agroscope, Haras national suisse, Avenches 
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GESTÜT

BERATUNGSSTELLE PFERD

haben aus diesem Grund unterschiedliche Begabun-

gen und Bedürfnisse. Es gibt per se keine « gute » oder 

« schlechte » Persönlichkeit. Manche Tiere können sich 

aber an gewisse Arten der Nutzung und/oder Haltung 

besser anpassen als andere.

Die Persönlichkeit des Pferdes ist ein wichtiger Faktor, 

wenn es um eine möglichst passende Übereinstimmung 

zwischen Pferd und Reiter geht, insbesondere in Bezug 

auf die Unfallverhütung und Sicherheit beider Indivi-

duen. Dies ist besonders relevant, wenn man bedenkt, 

dass der Pferdesport im Vergleich mit allen sportlichen 

Aktivitäten in der Schweiz bezüglich der Häufigkeit von 

Verletzungen an zweiter Stelle steht. 16 bis 27 % der 

Verletzungen treten erstaunlicherweise während des 

Umgangs mit Pferden vom Boden aus auf. Ein besseres 

Verständnis für unterschiedliche Pferdepersönlichkeiten 

erlaubt es, mögliche Verhaltensreaktionen zuverlässiger 

vorauszusehen oder gar zu verhindern und so potentiell 

gefährliche Situationen zu vermeiden.

Die Persönlichkeit des Pferdes wird von Züchtern und 

Praktikern zunehmend beachtet. Vermehrtes Wissen 

erlaubt es, die Haltungsbedingungen, das Management 

und die Nutzung zu optimieren und so das Wohlbefin-

den und die Leistung des Pferdes zu steigern. Um die 

Persönlichkeit eines Tieres beschreiben zu können, ist 

eine ausgiebige Beobachtung das A und O. 

Was wissen wir über die Persönlichkeit 
der Pferde ?
Das Interesse an der Erforschung der Persönlichkeit 

von Pferden hat in den letzten Jahren zu zahlreichen 

Persönlichkeit – was ist das ?
Die Persönlichkeit wird als die Gesamtheit der gezeig-

ten Verhaltensweisen eines Individuums definiert, die 

als Reaktion auf verschiedene Aussenreize zum Aus-

druck gebracht wird. Beim Vergleich von verschiedenen 

Persönlichkeiten bleiben die Unterschiede zwischen 

den Individuen über eine längere Zeit und bestimmte 

Situationen hinweg vergleichbar und somit stabil. Zwei 

Pferde können angesichts derselben Situation eine 

unterschiedliche Reaktion zeigen. Mit einem unbekann-

ten Objekt konfrontiert, reagiert Fohlen A zum Beispiel 

neugieriger als Fohlen B. Mit zunehmendem Alter und 

Erfahrung nimmt die Neugier von Pferd A vielleicht ab, 

aber es wird tendenziell immer noch neugieriger sein 

als Pferd B. 

Die Persönlichkeit hat eine genetische Komponente, 

Temperament genannt, und wird durch verschiedene 

Umwelteinflüsse, Erlebnisse und auch Lernvorgänge 

beeinflusst und verändert. Das Temperament ist somit 

die "angeborene" Komponente (basierend auf der Gene-

tik), während die Umweltfaktoren den "erworbenen" 

Anteil bilden. Alles zusammen ergibt die Persönlichkeit 

als zusammenfassenden Begriff.

Die Persönlichkeit von Pferden erforschen – 
was ist der Sinn davon ?
Für einen artgerechten, individuellen Umgang mit dem 

Pferd ist eine gute Kenntnis des Persönlichkeitstyps 

jedes Tieres wichtig. So sind gewisse Pferde mehr 

oder weniger sensibel, neugierig, ruhig, ängstlich oder 

besitzen einen stärkeren Herdentrieb als andere und 

Persönlichkeitsbeurteilung beim Pferd 
ist eine aufregende Herausforderung !
Jeder Pferdebesitzer und jede Pferdebesitzerin konnte sicher bereits mehrmals fest-
stellen, dass nicht alle Pferde in derselben Situation gleich reagieren. Jedes Pferd 
hat seine eigene Persönlichkeit. Der « gute Charakter » des Freiberger Pferdes ist 
erwiesenermassen einer seiner grössten Vorzüge und ein deklariertes Zuchtziel. Den 
Charakter eines Pferdes zu beschreiben und zu erfassen bleibt eine sehr komplexe 
Herausforderung und dies, obwohl immer mehr Forschungsresultate dazu vorhanden 
sind. Doch was ist der aktuelle Wissensstand zur Persönlichkeit unserer Pferde ?
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wissenschaftlichen Studien geführt. Es besteht jedoch 

noch keine einheitliche Meinung über die verschie-

denen Dimensionen, welche das Persönlichkeitsprofil 

eines Pferdes ausmachen. Das von Lansade (2005) 

entwickelte Pferdepersönlichkeitsmodell schlägt zum 

Beispiel fünf Hauptkomponenten vor : Schreckhaftig-

keit, Herdentrieb, Bewegungsdrang, Menschenbezo-

genheit und Sensibilität. Laut dieser Autorin können 

diese Persönlichkeitsbestandteile ab einem Alter von 8 

Monaten erkannt werden. Lloyd et al. (2007) schlagen 

sechs Komponenten der Persönlichkeit vor : Dominanz, 

Angst, Erregbarkeit, Schutz, Geselligkeit und Neu-

gierde. Momozawa et al. (2003) hingegen legen nahe, 

dass die Persönlichkeit auf vier Bestandteilen basiert : 

Angst, Lernfähigkeit, Freundlichkeit, Menschenbezo-

genheit. Diese unterschiedlichen Ergebnisse zeugen 

von der Relevanz und der Bedeutung der Persönlich-

keitsforschung beim Pferd. Sie zeigen gut, dass sich 

verschiedene Merkmale wiederholen (Schreckhaftig-

keit, Angst etc.), es aber trotzdem noch keine vollstän-

dige Übereinstimmung zwischen den verschiedenen 

wissenschaftlichen Studien gibt. Weitere ergänzende 

Studien sind notwendig.

Aktuelle Studien am Schweizer Nationalgestüt
Zurzeit führt das Schweizer Nationalgestüt eine von 

der Haldimann-Stiftung finanziell unterstützte, umfang-

reiche Studie zur Persönlichkeit von Pferden durch. 

Dabei geht es darum, neue Verhaltenstests zu entwi-

ckeln, welche verschiedene Dimensionen der Persön-

lichkeit auf verlässlichere und präzisere Weise beur-

teilen können. Ein Schwerpunkt der Untersuchung 

liegt auf den Pferden, welche in der Wissenschaft als 

« reaktiv » beurteilt werden, welche mit ihrem Stress 

auf eine eher « introvertierte » Art umgehen und des-

halb bei der Beobachtung durch nicht geübte Perso-

nen äusserlich kaum gestresst aussehen. Gleichzeitig 

zu dieser Studie entwickelt das Schweizer National-

gestüt in Zusammenarbeit mit dem Schweizer Frei-

bergerverband verschiedene Werkzeuge, welche bei 

der Beurteilung helfen sollen, welcher Pferdetyp zu 

welchem Menschentyp passen könnte, um so inter-

essierte Kunden und Kundinnen bei der Suche ihres 

« Traumpferdes » zu unterstützen. 

Anne-Laure Maigrot

Agroscope, Schweizer Nationalgestüt, Avenches

Reaktivitätstest auf einen Stimulus mit zunehmender Intensität. Dieser neue Test wurde kürzlich im Rahmen einer Studie des Schweizer Nationalgestüts von 

Agroscope entwickelt.

Test de réactivité face à un stimulus d’intensité croissante. Ce nouveau test vient d’être développé dans le cadre d’une étude menée au Haras national suisse 

d’Agroscope. 

(Image/Bild : M. Roig-Pons, Agroscope HNS/SNG
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l’écurie de Roland Kathriner. « Nayan Saba » 

qui a obtenu l’excellent résultat de 9.000 

sous la selle et la note de 8.143 en attelage 

a également convaincu. « Nayan Saba » 

est issue de « Neckar » qui était employé 

pour des saillies chez Niklaus Minder à 

Huttwil. Trois étalons qui sont à disposition 

dans l’écurie de la famille Minder : « Nahel 

des Aiges » né en 2014 est le plus jeune. 

Les deux autres, « Hidao » qui a 11 ans et 

« Hamlet des ronds Prés » qui a 16 ans, 

avaient quatre produits au test en terrain 

de Sumiswald. 

Un léger recul 
En 2018 ce sont 15 chevaux qui étaient ins-

crits au test en terrain, contre seulement 11 

cette année. Christoph Mosimann de Rüegs-

bach, président du comité d’organisation du 

SEC de l’Unteremmental était toutefois satis-

fait de ce test en terrain qui s’est déroulé 

sans accident et dans une bonne ambiance 

avec un joli choix de chevaux franches-mon-

tagnes. Les experts du modèle et allures l’ont 

vu du même œil. « L’éventail des chevaux 

Le grand marché-concours de franches-

montagnes du 13 avril a attiré un public 

important venu se faire une image plus pré-

cise de la classe des trois ans présentée. 

Certain des chevaux à vendre présentés 

avaient passé le test en terrain ici même le 

jour d’avant. Grâce à ses notes d’extérieur 

8,7,7 et ses excellentes performances en 

attelage (8.143) et en équitation (8.600), 

le champion « Cicco » (Calypso du Padoc), 

un hongre appartenant à Roland Kathriner, 

a atteint un total de 8.060. « Il s’agit d’un 

descendant typique de Calypso » pouvait-

on entendre de certains spectateurs. Mais 

« Cicco » ne peut pas nier non plus sa lignée 

maternelle avec « Cosimo » comme grand-

père. « Cosimo » (Clémenceau / Jouvet / 

Damien) qui a atteint l’âge de 17 ans est 

un étalon appartenant à Roland Kathriner et 

qui saillit sur son exploitation de Sagenhof 

à Römerswil dans le canton de Lucerne.

La passe de deux
Le deuxième du classement du test en ter-

rain de Sumiswald provient également de 

RÉGIONS

Onze chevaux franches-montagnes ont passé le test en 

terrain organisé par le SEC de l’Unteremmental à Sumiswald 

ce 12 avril. Le champion « Cicco » est un hongre appartenant 

à Roland Kathriner de Römerswil.

présentés était vraiment important avec une 

bonne qualité moyenne. Nous n’avons pas 

constaté de gros manquement au niveau 

de la constitution et des aplombs, ce sont 

de solides chevaux qui ont été présentés 

aujourd’hui. Concernant les allures, nous 

sommes parois resté sur notre faim, surtout 

au pas. Ce qui m’a plu c’est que des jeunes 

aient également présenté les chevaux, la 

relève est donc dans les starting block », 

explique l’expert Roland Stadelmann. Le 

deuxième expert, Heinz Mägli de Mumliswil 

était tout-à-fait de son avis et ajouta encore 

que le test en terrain est une prise de vue 

instantanée qui dépend de plusieurs fac-

teurs : « Lorsqu’un cheval ne montre pas 

tout son potentiel au trot, c’est toujours dom-

mage et en tant que juge cela nous frustre 

également ».

Une place sur le podium 
pour le président du syndicat 
Le syndicat d’élevage chevalin de l’Unte-

remmental (SEC UE) est issu de la fusion 

des anciens syndicats d’élevage chevalin 

Test en terrain 
FM du SEC 

de l'Unteremmental 
à Sumiswald 

le 12 avril 2019

La volée des trois ans sur le 
banc d’essai 

4e rang pour Hektor (Hidao) 

à Curdin Bernet de Fischbach.

3e rang pour Luana (Landlord) à Christoph Mosimann de Rüegsbach.

3. Rang für Luana (Landlord) von Christoph Mosimann aus Rüegsbach.
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est aussi revenue à Huttwil, cette fois à Paul 

Zürcher avec le hongre « Nero » qui est éga-

lement issu d’Hamlet des ronds Prés et qui 

a été présenté attelé. 

Lorsque la tradition rencontre 
le moderne 
« Environ deux tiers des attelages étaient 

harnachés d’un collier grison, propre et bien 

mis, un beau tableau. L’état des harnais et 

des voitures était très bon, illustrant que 

dans ce domaine beaucoup de choses ont 

évolué positivement. De la petite voiture à 

lait à la voiture de marathon, la diversité des 

attelages est importante. Cette partie s’est 

bien déroulée, très calmement et positive-

ment si l’on considère les notes. Ici l’ambi-

tion est saine et l’on fait attention les uns 

aux autres. C’est une atmosphère agréable, 

campagnarde et familiale qui règne », décrit 

Hansjörg Fuhrimann, qui s’est occupé des 

contrôles des harnais.

de Sumiswald et Huttwil en Emmental. 

Ils ont travaillé étroitement ensemble 

durant de nombreuses années en ce qui 

concerne les tests en terrain ou les expo-

sitions de vente de franches-montagnes. 

Mais en raison d’un nombre de poulains 

constamment à la baisse, une fusion 

a été nécessaire. Elle a été effective en 

mars 2010 lors de l’assemblée constitu-

tive. Christoph Mosimann, président du 

SEC UE est aussi un membre honoraire 

de la fédération suisse du franches-mon-

tagnes. Durant le test en terrain il avait 

bien à faire, et devait s’occuper d’annoncer 

le classement final. Au troisième rang, c’est 

son propre nom qu’il a lu pour sa jument 

« Luana » (Landlord), qui a réalisé le meil-

leur résultat à l’attelage avec 8.286 mais 

s’est aussi faite remarquer en équitation 

avec une moyenne de 8.200.

Six juments et cinq hongres 
au test en terrain 
La quatrième place du test en terrain est 

revenue au canton de Lucerne, plus préci-

sément à Curdin Bernet de Fischbach avec 

son hongre « Hektor » (Hidao). Avec ses 160 

cm il était le plus grand cheval présenté. La 

jument ‘Liara JF’ (Norway) qui s’est classé 

à la cinquième place appartient à Evelyne 

Schürch. Elle a obtenu les excellentes notes 

de 8,7,7 en modèle et allures. Sur l’exploi-

tation d’Evelyne et Heinz à Rüegsbach en 

Emmental l’étalon franches-montagnes bai 

foncé « Quendal » (Quésac-Hilton-Enjoleur) 

est à disposition pour la monte. A la sixième 

place, « Ramona » (Hamlet des ronds prés), 

appartenant à Ursula Meyer de Huttwil a 

été très bien présentée. La septième place 

Tout l’éventail 
Roland Rothenbühler a officié en tant que 

juge d’attelage. Il reconnait que le niveau de 

formation de ces jeunes chevaux est bon 

pour un test en terrain qui a lieu si tôt dans 

l’année. « La pointe n’était peut-être pas très 

large, mais on peut déjà noter de bonnes 

notes au trot. Je suis content de constater 

qu’ici les éleveurs présentent encore eux-

mêmes leurs chevaux à l’attelage et que 

cela ne soit pas délégué à des profession-

nels. » Le juge d’attelage a vu passer sur la 

grande place d’herbe, derrière le manège, 

tout un éventail de franches-montagnes, 

« allant du cheval de trait au cheval de loisir 

et de sport ». Il ne fallait pas sous-estimer 

la bise qui rend parfois les chevaux « un 

peu plus frais, mais qui ne représente évi-

demment aucun problème » a commenté 

Roland Rothenbühler.

Text et photos : Karin Rohrer

5e rang pour Liara JF (Norway) à Evelyne Schürch deRüegsbach.

5. Rang für Liara JF (Norway) von Evelyne Schürch aus Rüegsbach

6e rang pour Ramona (Hamlet des ronds Prés) à Ursula Meyer de Huttwil.

6. Rang für Ramona (Hamlet des ronds Prés) von Ursula Meyer aus Huttwil.

7e rang pour Nero 

(Hamlet des ronds Prés) 

à Paul Zürcher de Huttwil.

7. Rang für Nero 

(Hamlet des ronds Prés) von 

Paul Zürcher aus Huttwil.

4. Rang für Hektor (Hidao) 

von Curdin Bernet aus Fischbach.
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im Reiten mit einer nicht zu schlagenden 

9.000 abschloss und auch im Fahren mit 

8.143 überzeugte. ‘Nayan Saba‘ stammt 

von ‘Neckar’ ab, welcher bei Niklaus Min-

der in Huttwil im Zuchteinsatz stand. In 

Minders Stall stehen aktuell drei Hengste 

zum Decken bereit : ‘Nahel des Aiges’ ist 

mit Jahrgang 2014 der jüngste im Team. 

Vom 11-jährigen ‘Hidao’ und dem 16-jähri-

gen ‘Hamlet des ronds Prés’ stammen vier 

der in Sumiswald teilnehmenden Feldtest-

Pferde ab.

Leicht rückläufig
Waren 2018 noch deren 15 Pferde am 

Feldtest, so konnten dieses Jahr leider nur 

11 auf der Liste aufgeführt werden. Chris-

toph Mosimann aus Rüegsbach, Präsident 

der organisierenden PZV Unteremmental 

war jedoch dankbar für den gefreuten und 

unfallfrei verlaufenen Feldtest mit einer 

breiten Palette an verschiedenen Freiber-

gerpferden. Das sahen auch die Exterieur-

Richter so. « Die Bandbreite der vorgestell-

ten Pferde war wirklich gross und mit einem 

Die grosse Freibergerverkaufsschau am 

13. April lockte zahlreiches Publikum in 

die Reithalle, welches sich von den vor-

gestellten Dreijährigen ein genaueres 

Bild machte. Einige der dort präsentier-

ten Verkaufspferde hatten am Tag zuvor 

genau hier den Feldtest absolviert. Dank 

den Exterieurnoten 8,7,7 und souveränen 

Leistungen im Fahren (8.143) und Reiten 

(8.600) konnte der Sieger-Wallach ‘Cicco’ 

(Calypso du Padoc) von Roland Kathri-

ner ein Total von 8.060 erreichen. « Ein 

typischer Calypso-Nachkomme » hörte 

man von einigen Zuschauern. Aber auch 

die Mutterlinie konnte ‘Cicco’ nicht gross 

leugnen, mit ‘Cosimo’ als Muttervater. Der 

17-jährige ‘Cosimo’ (Clémenceau / Jouvet / 

Damien) ist ein Zuchthengst, im Besitz von 

Roland Kathriner und im Einsatz auf dessen 

Sagenhof im luzernischen Römerswil.

Zwei auf einen Streich
Ebenfalls im Stall von Roland Kathriner 

steht der zweitrangierte Feldtest-Absolvent 

von Sumiswald. ‘Nayan Saba‘, welcher 

Dreijährige auf dem Prüfstand
Elf Freibergerpferde absolvierten am 12. April in Sumiswald den Feldtest, durchgeführt 

durch den Pferdezuchtverein Unteremmental. Als Sieger ging ‘Cicco’ hervor, ein Wallach im 

Besitz von Roland Kathriner aus Römerswil.

guten Qualitäts-Durchschnitt zu bezeich-

nen. Wir konnten keine groben Fehler oder 

Mängel hinsichtlich Bau und Fundament 

feststellen und es wurden durchwegs 

solide Pferde gezeigt heute. Hinsichtlich 

Gangwerk hätten wir uns hie und da etwas 

mehr erhofft, vor allem im Schritt. Positiv 

aufgefallen ist mir, dass auch Jugendliche 

die Pferde vorgeführt haben, der Nach-

wuchs steckt also in den Startlöchern », 

erklärte Richter Roland Stadelmann. Der 

zweite Richter, der Mümliswiler Heinz Mägli, 

stimmte dem voll und ganz zu und ergänzte 

noch, dass der Feldtest halt auch immer 

eine Momentaufnahme sei, und abhän-

gig von verschiedenen Faktoren : « Wenn 

ein Pferd beim Vortraben nicht alles zeigt, 

was möglich ist hinsichtlich Gangwerk, ist 

das immer schade und wurmt auch uns 

Richter ».

Podestplatz für Vereinspräsident
Der Pferdezuchtverein Unteremmental 

(PZV UE) ist aus den alteingesessenen 

Emmentaler Pferdezuchtgenossenschaften 

FM-Feldtest des PZV 
Unteremmental 

in Sumiswald 
am 12. April 2019

REGIONEN

2e rang pour Nayan Saba 

(Neckar) à Roland Kathriner 

de Römerswil.

2. Rang für Nayan Saba 

(Neckar) von Roland Kathriner 

aus Römerswil.
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fünftplatzierte Stute ‘Liara JF’ (Norway), 

welche mit den überragenden Exterieurno-

ten 8,7,7 den Feldtest abschloss. Auf dem 

Hof im emmentalischen Rüegsbach, wel-

cher von Evelyne und ihrem Mann Heinz 

bewirtschaftet wird, steht dessen dunkel-

brauner Freibergerhengst ‘Quendal’ (Qué-

sac-Hilton-Enjoleur) für Stuten bereit. Rang 

sechs gehörte ‘Ramona’ (Hamlet des ronds 

Prés) von seiner Besitzerin Ursula Meyer 

aus Huttwil schön präsentiert. Auch Rang 

sieben ging nach Huttwil, diesmal an Paul 

Zürcher, welcher den Wallach ‘Nero’, eben-

falls von Hamlet des ronds Prés abstam-

mend, eingespannt präsentierte.

Tradition trifft auf Moderne
« Ungefähr zwei Drittel der Gespanne waren 

mit einem Bündnerkummet ausgerüstet, 

sauber und korrekt, ein schönes Bild. Über-

haupt war der Zustand von Geschirr und 

Wagen sehr gut, da hat sich in den letzten 

Jahren vieles positiv verändert. Vom Milch-

wägeli bis zum Marathonwagen reichte die 

Palette der Gespanne. Das Anfahren ver-

lief gut, sehr ruhig und durchwegs positiv 

hinsichtlich der Noten. Auf diesem Platz 

Sumiswald und Huttwil entstanden, welche 

schon längere Zeit eng zusammen gearbei-

tet hatten in Sachen Feldtest oder Freiber-

gerverkaufsschau. Aber auch hier drängte 

sich infolge der rückläufigen Fohlenzahlen 

eine Fusion auf und diese wurde mit der 

Gründungsversammlung im März 2010 

lanciert. Der Präsident der PZV UE, Chris-

toph Mosimann, ist auch Ehrenmitglied des 

Schweizerischen Freibergerverbandes und 

hatte am Feldtest alle Hände voll zu tun, 

wie die Durchführung der Rangverkündi-

gung. Bei Rang drei durfte er den eige-

nen Namen verlesen, dies für seine Stute 

‘Luana‘ (Landlord), welche mit 8.286 das 

beste Resultat im Fahren erreichte und 

auch im Reiten glänzte, nämlich mit einem 

Durchschnitt von 8.200.

Sechs Stuten und fünf Wallache 
am Feldtest
Der vierte Rang am Feldtest ging in den 

Kanton Luzern, genauer gesagt an Curdin 

Bernet aus Fischbach mit seinem Wal-

lach ‘Hektor’ (Hidao), welcher mit 160 cm 

Stockmass das grösste Feldtestpferd auf 

dem Platz war. Evelyne Schürch gehört die 

ist der Ehrgeiz gesund, man nimmt aufein-

ander Rücksicht. Es herrscht eine gemüt-

lich ländliche und familiäre Atmosphäre », 

beschrieb Hansjörg Fuhrimann, welche die 

Gespannskontrolle innehatte, die Szenerie.

Die ganze Bandbreite
Roland Rothenbühler amtete als Fahrrich-

ter und er meinte anerkennend, dass der 

Ausbildungsstand der Jungpferde für einen 

Feldtest so früh im Jahr gut sei. « Die Spitze 

war vielleicht nicht breit, aber gerade im 

Trab gab es gute Noten. Schön, dass hier 

auf diesem Platz die Züchterschaft noch 

vorwiegend selbst ihre Pferde angespannt 

präsentiert und dies nicht durchwegs von 

Profis übernommen wird ». Der Fahrrichter 

sah auf dem grossen Grasplatz hinter der 

Reithalle die ganze Palette an Freibergern, 

« vom Fuhrhalter-, über Freizeit-, bis zum 

Sportpferd reichte die Bandbreite ». Nicht 

zu unterschätzen sei die Bise, welche die 

Pferde manchmal « etwas frischer mache, 

was aber natürlich kein Problem darstellt », 

meinte Roland Rothenbühler.

Text und Fotos : Karin Rohrer

1er rang pour Cicco (Calypso du Padoc) à Roland Kathriner de Römerswil. / 1. Rang für Cicco (Calypso du Padoc) von Roland Kathriner aus Römerswil.
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engageons pour préserver les franches-

montagnes et nous ne souhaitons pas que 

cette race tombe dans l’oubli ». explique le 

président du comité d’organisation Peter 

Riedwyl, qui a repris les fonctions de Fritz 

Schmied : « J’ai moi-même préparé des 

franches-montagnes pour le test en terrain 

et lors de ces ventes, j’ai pu vendre trois 

chevaux ces dernières années. J’aimerai 

même revenir en arrière pour mieux utili-

ser le temps que j’avais à disposition pour 

profiter de ces évènements ».

Un bon travail d‘équipe
Ce qu’il y a de particulier à Sumiswald, 

c’est que trois organisations tirent à la 

même corde. Le comité d’organisation est 

Où d’autre est-il possible d’avoir autant de 

franches-montagnes côte à côte en ayant 

la possibilité de les toucher et même de les 

essayer ? Ceci à une époque où les ache-

teurs vont plutôt sur internet pour trouver le 

cheval idéal. En effet, l’exposition de vente 

de Sumiswald est une manifestation tra-

ditionnelle qui a un atout formidable. « Si 

nous en sommes déjà à la 21e édition, cela 

montre qu’il y a une demande pour ce type 

d’évènement. Premièrement, nous aime-

rions aider les éleveurs à trouver des ache-

teurs pour leurs chevaux. La partie convi-

viale ne doit pas être sous-estimée, car 

cette exposition de vente s’est aussi muée 

en un important point de rencontre de pas-

sionnés de chevaux. De plus nous nous 

RÉGIONS

MARCHÉ-CONCOURS FM À SUMISWALD, LE 13 AVRIL 2019 

31 chevaux étaient inscrits à Sumiswald pour la vente 

de franches-montagnes de cette année. Ces sujets 

représentaient un bel échantillon de cette race de cheval 

suisse. Les chevaux pouvaient être comparés sur place et 

ils pouvaient être essayés sur la selle ou en attelage sur 

demande. 

composé de 10 personnes faisant partie 

soit du syndicat d’élevage et de sport che-

valin de Burgdorf, soit du syndicat d’éle-

vage chevalin de l’Unteremmental, soit de 

celui de l’Oberemmental. Tous sont très 

engagés et travaillent avec passion pour 

le franches-montagnes. Après trois ou 

quatre séances, la manifestation est sur 

pieds et le CO une équipe soudée. « Cer-

tains membres sont là depuis des années, 

ce qui est un grand avantage. Même si 

le nombre de chevaux inscrits est à la 

baisse ces dernières années, nous aime-

rions faire perdurer ce concept, car nous 

sommes convaincus que ce type de mani-

festation renforce les liens entre les amis 

du franches-montagnes », pense Nadine 

Ruch, responsable de la communication 

au sein du CO. Un autre aspect de ce 

type d’évènement est que les vendeurs 

disposent d’une grande liberté : grâce à 

la flexibilité de l’organisateur, ils peuvent 

présenter leurs chevaux plusieurs fois et 

selon leur souhaits. De plus les chevaux 

à vendre sont commentés avec charme et 

avec beaucoup d’informations de fond par 

le speaker Fritz Trachsel qui est routinier 

de l’exercice. Lors du 20e anniversaire qui 

a été fêté l’an dernier, les animations de 

midi étaient plus importantes et plus colo-

rées. Cette année toutefois, les visiteurs ont 

tout de même pu admirer un joli spectacle 

préparé par le groupement d’intérêt « IG 

Freiberger Aargau ». Ces derniers ont bien 

su mettre en scène le franches-montagnes. 

Rencontre traditionnelle
entre gens de chevaux 

L’équipe « IG Freiberger Aargau » s’est occupé du spectacle de midi.

Die IG Freiberger Aargau wirkte in der Mittagsunterhaltung 

an der Verkaufsschau mit.
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environ trois ans, quelques chevaux plus 

âgés avec de l’expérience en équitation ou 

en attelage se trouvaient sur place.

Une histoire de plus de vingt ans
« En ce qui concerne les franches-mon-

tagnes présentés ces 20 dernières années, 

les choses ont peu évolué au niveau des 

prix », estime Christoph Mosimann. A la 

question de savoir ce qui a changé entre 

aujourd’hui et hier, il explique que les che-

vaux d’aujourd’hui sont facile sous la selle, 

malléables et bien préparés pour leur 

présentation : « Aujourd’hui, plus d’impor-

tance est donnée à une belle présentation 

du cheval. L’évolution du cheval de travail 

au cheval de loisir et de sport est visible. 

Les vendeurs s’adaptent aux acheteurs et 

ont effectué un grand pas dans la direc-

tion des acheteurs, car leurs exigences 

ont beaucoup augmenté. Comme le choix 

de chevaux à vendre est important, il est 

absolument nécessaire que l’éleveur fasse 

de gros efforts pour se démarquer. « Chris-

toph Mosimann se réjouit du nombre de 

visiteurs qui font le voyage chaque année 

à Sumiswald et passent quelques heures 

entre passionnés : « La durabilité de cette 

manifestation est importante même si fina-

lement ce ne sont qu’environ 10 % des 

visiteurs qui recherchent réellement un 

nouveau cheval. Selon les cas, beaucoup 

A disposition de chacun
Toute l’infrastructure possible pour mettre 

en valeur la polyvalence connue du 

franches-montagnes était à disposition. 

Que ce soit dans l’optique d’un cheval de 

travail, de famille, de loisir ou un compa-

gnon à quatre pattes pour le sport, les 

possibilités des chevaux présentés sont 

multiples. Cette même diversité était pré-

sente dans le public : de jeunes femmes à 

la recherche du cheval de leurs rêves, des 

familles entières, des éleveurs de longue 

date ou simplement des passionnés de la 

race. « Parmi les 30 chevaux qui étaient à 

vendre l’an dernier, il nous a été communi-

qué que 20 d’entre eux ont trouvé un nou-

veau propriétaire », analysa Peter Riedwyl. 

Initiateur et fondateur de la manifestation, 

Christian Mosimann se souvient des deux 

premières éditions, qui avaient été organi-

sées sous forme de vente aux enchères : 

« Il est évident qu’une vente, telle qu’elle 

est organisée aujourd’hui soit mieux accep-

tée par les amateurs. Nous avons débuté 

avec environ 35 chevaux à vendre et pour 

la dixième année nous avions affiché un 

record de 70 chevaux qui recherchaient 

un nouveau propriétaire ». Auparavant il 

s’agissait surtout de chevaux appartenant 

aux syndicats qui organisaient l’évènement. 

Mais aujourd’hui les chevaux à vendre 

viennent de presque toute la Suisse. Un 

jurassien et même un vendeur d’Allemagne 

ont inscrit des franches-montagnes. Même 

si la plupart des chevaux à vendre ont 

d’achats sont faits seulement quelques 

semaines voire quelques mois après la 

vente. Ici ce ne sont que les premiers 

liens qui sont tissés dans une atmosphère 

agréable et détendue. Ainsi des contacts 

sont pris et les chevaux peuvent être exa-

minés et essayés sans aucune pression ».

Un concept éprouvé 
La présidente Claudia Bärtschi l’a souli-

gné : « Durant cette journée, beaucoup de 

contacts qui aboutiront peut-être à quelque 

chose de concret plus tard ont été noués. 

Lorsque je reçois des téléphones d’ache-

teurs intéressés, on me demande souvent si 

j’ai des chevaux plus âgés de 8-10 ans et le 

caractère est un argument capital. Ce sont 

des chevaux bien dans leur tête qui sont 

recherchés ». Claudia Bärtschi est convain-

cue que la polyvalence et la robustesse 

de cette race devrait convaincre chacun : 

« Peut-être que nous devrions plus insister 

sur la « Swissness », car pour un produit 

suisse dont on connait la provenance et 

l’origine, on est aussi prêt à y mettre le 

juste prix. Nous devrions donc faire prendre 

conscience aux gens que le franches-mon-

tagnes est LA race de cheval suisse, afin 

que nous puissions être clairement fiers de 

nos FM ».

Texte et photos : Karin Rohrer

Le franches-montagnes, un cheval pour toute la famille.

Der Freiberger, ein Pferd für die ganze Familie.

RÉGIONS



28     N° 209 MAI 2019

« Ich habe selber Freiberger für den Feld-

test vorbereitet und an der Verkaufsschau 

konnte ich in den letzten Jahren drei Pferde 

verkaufen. Ich möchte quasi etwas retour 

geben für die Zeit, in der ich von diesem 

Anlass profitieren konnte ».

Gutes Teamwork
Speziell an der Sumiswalder Verkaufsschau 

ist sicher, dass dafür drei Organisationen 

am selben Strick ziehen. Das 10-köpfige 

OK aus dem Pferdezucht- und Sportverein 

Burgdorf, dem Pferdezuchtverein Unter-

emmental und der Pferdezuchtgenossen-

schaft Oberemmental ist mit viel Herzblut 

und Engagement für die Sache, sprich den 

Freiberger, unterwegs. Nach drei, vier Sit-

zungen steht der Anlass auf den Beinen 

und das OK ist ein eingespieltes Team. 

« Einige sind seit Jahren mit dabei und das 

ist natürlich ein grosser Vorteil. Auch wenn 

die Anzahl der angemeldeten Pferde über 

Wo sonst können so viele verschiedene 

Freiberger neben- und nacheinander ange-

schaut, angefasst und eben auch auspro-

biert werden. Gerade in einer Zeit, da die 

Käuferschaft erst einmal im Internet die Ver-

kaufsanzeigen durchstöbert, um nach dem 

passenden Pferd Ausschau zu halten, sind 

Traditionsanlässe wie die Sumiswalder Ver-

kaufsschau eine Bereicherung. „Dass wir 

bereits die 21. Veranstaltungen dieser Art 

lancieren konnten, spricht für das Bedürf-

nis solcher Events. Primär wollen wir den 

Züchtern helfen, Käufer für ihre Pferde zu 

finden. Der gesellige Teil darf nicht unter-

schätzt werden, denn die Verkaufsschau 

hat sich zu einem Rösseler-Treffpunkt 

weitum einen Namen gemacht. Und nicht 

zuletzt engagieren wir uns für den Erhalt 

der Freiberger und wollen nicht, dass diese 

Rasse in Vergessenheit gerät“, erklärte 

OK-Präsident Peter Riedwyl, welcher das 

Amt von Fritz Schmid übernommen hat : 

Traditionsanlass und Rösselertreff
FM-VERKAUFSSCHAU IN SUMISWALD, 13. APRIL 2019 

31 Pferde waren angemeldet für die diesjährige Freibergerverkaufsschau in Sumiswald 

und die ausgestellten Tiere repräsentierten einen wunderbaren Querschnitt der Schweizer 

Pferderasse. Die Pferde konnten direkt verglichen und auf Wunsch unter dem Sattel oder vor 

dem Wagen ausprobiert werden.

die Jahre etwas rückläufig ist, möchten wir 

das Konzept in Zukunft beibehalten, denn 

wir sind davon überzeugt, dass solche 

Anlässe die Freibergerfreunde verbinden », 

meinte Nadine Ruch, Kommunikations-Ver-

antwortliche im OK. Zum Konzept gehört 

auch die Tatsache, dass die Verkäufer viel 

Flexibilität seitens Veranstalter geniessen 

dürfen und ihre Pferde mehrmals und 

ganz nach ihrem Geschmack präsentieren 

können. Zudem werden die Verkaufstiere 

charmant und mit viel Hintergrundinforma-

tionen durch den routinierten Speaker Fritz 

Trachsel vorgestellt. Infolge des 20 Jahre 

Jubiläums war die Mittagsunterhaltung 

vor einem Jahr entsprechend grösser und 

bunter. Aber auch dieses Jahr kamen die 

Zuschauer in den Genuss einer schönen 

Darbietung durch die Interessengemein-

schaft « IG Freiberger Aargau », welche 

die Freiberger gekonnt in Szene zu setzen 

wusste.

Jean-Paul Gschwind, président de la FSFM a visité l’exposition de vente de franches-montagnes de Sumiswald.

Jean-Paul Gschwind, der Präsident des SFV besuchte die Sumiswalder Freibergerverkaufsschau.
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geschmeidig und gut aufgemacht gezeigt 

werden : « Heute wird sicherlich mehr Wert 

daraufgelegt, ein Pferd schön zu präsentie-

ren. Der Wandel vom Gebrauchspferd zum 

heutigen Freizeit- und Sportpferd ist auch 

hier sichtbar. Die Verkäufer passen sich dem 

Käufer an, haben einen grossen Schritt auf 

die Käuferschaft hinzu gemacht, denn die 

Ansprüche an die Pferde sind gestiegen. Die 

Auswahl an Verkaufspferden ist mannigfal-

tig und ein grösseres Engagement seitens 

Verkäufer ist unumgänglich ». Christoph 

Mosimann freute sich über die vielen Besu-

cher, die jedes Jahr wieder nach Sumiswald 

reisen und ein paar Stunden unter Gleich-

gesinnten geniessen : « Die Nachhaltigkeit 

dieses Anlasses ist wichtig, auch wenn im 

Endeffekt vielleicht nur 10 % der Besucher 

effektiv nach einem neuen Pferd suchen. 

Viele Käufe entstehen unter Umständen erst 

Wochen oder gar Monate nach der Verkaufs-

schau. Aber hier werden in einer lockeren 

und zufriedenen Atmosphäre erste Fäden 

gesponnen, Kontakte geknüpft und die 

Pferde können ohne Druck in Ruhe ange-

schaut und ausprobiert werden ».

Bewährtes Konzept
Geschäftsführerin Claudia Bärtschi brachte 

es auf den Punkt : « An diesem Tag finden 

viele Kontakte statt, woraus sich dann viel-

leicht auch später etwas ergibt. Wenn ich 

Telefonate von Kaufinteressenten erhalte, 

wird oftmals nach älteren, also 8-10-jäh-

rigen Pferden gefragt und der Charakter 

ist immer das Hauptargument. Es werden 

Pferde gesucht, welche klar im Kopf sind ». 

Claudia Bärtschi ist überzeugt, dass die 

Vielseitigkeit und Robustheit dieser Rasse 

doch einfach jeden überzeugen müssen : 

« Vielleicht müssten wir noch mehr auf die 

Für jeden etwas dabei
Die ganze Palette der für ihre Vielseitigkeit 

bekannten Freiberger stand zur Verfügung. 

Ob Arbeits-, Familien- und Freizeitpferd 

oder vierbeiniger Partner für in den Sport, 

die Bandbreite der gezeigten Pferde war 

immens. Genau so vielschichtig bot sich das 

Bild des Publikums. Junge Damen auf der 

Suche nach ihrem Traumpferd, ganze Fami-

lien, langjährige Züchter oder einfach Lieb-

haber dieser Rasse. „Von den 30 verkäufli-

chen Pferden im letzten Jahr fanden deren 

20 einen neuen Besitzer, wie uns gemeldet 

wurde“, wusste Peter Riedwyl. Initiant und 

Gründer Christoph Mosimann erinnert sich 

an die zwei ersten Anlässe, die noch in Form 

einer Auktion durchgeführt wurden : „Es 

kristallisierte sich jedoch rasch heraus, dass 

eine Verkaufsschau, wie sie heute organisiert 

wird, bei den Rösselern besser ankommt. Wir 

fingen mit rund 35 verkäuflichen Pferden 

an und im zehnten Jahr konnten wir einen 

Rekord von 70 Pferden verzeichnen, welche 

einen neuen Besitzer suchten“. Waren es 

früher vornehmlich Pferde aus den organi-

sierenden Genossenschaften, sind heute 

Verkaufspferde fast aus der ganzen Schweiz 

hier. Ein Jurassier und sogar ein Verkäufer 

aus Deutschland hatten Freiberger angemel-

det. Auch wenn die meisten Verkaufspferde 

um die drei Jahre alt waren, so hatte es doch 

auch einige ältere, gut gerittene oder gefah-

rene Pferde auf dem Platz.

Mehr als zwanzigjährige Geschichte
« An den Verkaufspreisen für die präsentier-

ten Freiberger hat sich in den letzten 20 Jah-

ren eigentlich nicht viel geändert », meinte 

Christoph Mosimann. Auf die Frage nach 

den Veränderungen von damals zu heute, 

meinte er, dass die Pferde heute sehr rittig, 

Schiene « Swissness » setzen, denn für ein 

Schweizerprodukt, dessen Herkunft und Hin-

tergrund man kennt, ist man auch gewillt, 

einen rechten Preis zu zahlen. So müssen wir 

den Leuten den Freiberger als DIE Schweizer 

Pferderasse ins Bewusstsein rücken, damit 

klar wird, dass wir auf unsere FM’s stolz sein 

können ».

Text und Fotos : Karin Rohrer

Un franches-montagnes préparé pour la présentation.

Ein Freiberger wird für die Präsentation vorbereitet.

Stefan Künzli et Urs Limacher attellent Nelly vom Kehrhof qui a quatre ans. 

Stefan Künzli und Urs Limacher spannen die vierjährige Nelly vom Kehrhof ein.

L’étalon d’élevage franches-montagnes Coka Petitcoeur a été 

présenté avec l’équipe « IG Freiberger Aargau » durant le 

spectacle de midi. 

Freiberger Zuchthengst Coka Petitcoeur präsentierte sich mit 

der IG Freiberger Aargau an der Mittagsunterhaltung.
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C’est durant le dernier week-

end de mars qu’a eu lieu le test 

en terrain des franches-mon-

tagnes de trois ans à Planfayon. 

29 chevaux et un mulet se sont 

présentés à des juges intransi-

geants. Melodie BW apparte-

nant à Reto Kramer et Bernhard 

Wüthrich de Rubigen a été dési-

gnée grande championne de la 

journée. Cette fille de Neverland 

de robe baie a atteint les notes 

idylliques de 8,67 aux modèles 

et allures, 8,43 à l’attelage et 

8,6 à l’équitation. La deuxième 

place a également été attribuée 

à la famille Wüthrich : Nikita BW 

(père Never BW) a aussi obtenu 

TEST EN TERRAIN DE PLANFAYON, LE 30 MARS 2019

d’excellents résultats (8 / 8,57 / 

8). A la troisième place suivait 

Hanna, une fille de Halipot. Elle 

appartient à Erich Krebs de 

Münchenwil. Ses trois résultats 

lui ont permis d’atteindre une 

moyenne de 8.

Les températures printanières 

ont été favorables aux organi-

sateurs et au syndicat d’élevage 

chevalin du district de la Singine. 

La tente des fêtes était pleine 

à midi. « Cette année, nous 

sommes satisfaits de cette ren-

contre », a témoigné le président 

du comité Hans Bielmann. Le 

syndicat et conscient que la 

météo les a gâtés. Le nombre 

de participants correspond à 

celui des derniers tests en ter-

rain. « A cause de la date avan-

cée de l’évènement, nous avons 

beaucoup de participants qui 

viennent de loin, a-t-il expliqué. 

Nous aimerions maintenir cette 

date pour le test en terrain. »

Ces beaux jeunes chevaux 

ont su plaire. Mais Fridolin le 

mulet est celui qui restera dans 

toutes les mémoires. Que ce 

soit à l’équitation ou à l’atte-

lage, la présentation de Frido-

lin a suscité à chaque fois des 

applaudissements spontanés 

La mémorable journée de Fridolin

du public. Le propriétaire 

Claude Brodard de La Roche 

ne s’est pas laissé déstabili-

ser lorsque Fridolin n’a montré 

aucun intérêt, ni pour la mise 

en limonières (note 3) ni pour 

le programme d’attelage. Frido-

lin a quand même su tenir tête 

et a terminé à la dernière place 

du test en terrain. Et même si 

Fridolin a terminé à la dernière 

place du test en terrain, le clas-

sement n’a plus aucun intérêt, 

lorsque l’on arrive en si peu de 

temps à enthousiasmer autant 

son public. 

Texte et photos : Julia Overney
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Tanja Spring de la Jeuss avec Fridolin.

Tanja Spring aus Jeuss und Fridolin.
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Vergangenes Wochenende fand 

in Plaffeien der Feldtest der 

dreijährigen Freiberger statt. 29 

Pferde und ein Maultier präsen-

tierten sich den strengen Rich-

tern. Souveräne Siegerin des 

Tages war Melodie BW von Reto 

Kramer und Bernhard Wüthrich 

aus Rubigen. Die braune Never-

land-Tochter erreichte Traum-

noten von 8,67 Exterieur, 8,43 

Fahren und 8,6 Reiten. Auch 

der zweite Platz ging an Fami-

lie Wüthrich : Nikita BW (Vater 

Never BW) erreichte ebenfalls 

Top-Resultate (8 / 8,57 / 8). 

FELDTEST PLAFFEIEN, 30. MÄRZ 2019

Auf Platz drei folgte die Halipot-

Tochter Hanna im Besitz von 

Erich Krebs aus Münchenwiler. 

Sie erreichte in allen drei Bewer-

tungen die Durchschnittsnote 8.

Die frühlingshaften Tempera-

turen spielte dem Organisator, 

der Pferdezuchtgenossenschaft 

Sensebezirk, in die Hände. Das 

Festzelt war um die Mittagszeit 

voll. « Wir sind sehr zufrieden 

mit dem diesjährigen Anlass », 

sagt auch Geschäftsführer Hans 

Bielmann. Der Vorstand sei sich 

des Wetterglücks bewusst. Das 

Teilnehmerfeld entspreche in 

etwa den vorangegangenen Feld-

testen. « Aufgrund des frühen 

Datums haben wir viele Teilneh-

mer, die von weit her anreisen », 

erklärt er. Man wolle am frühen 

Feldtestdatum festhalten.

Die schönen jungen Pferde wuss-

ten zu gefallen. Am meisten Her-

zen eroberte an diesem Tag aber 

Fridolin, das Maultier. Egal ob 

nach dem Fahren oder dem Rei-

ten : Fridolins Darbietungen führ-

ten jeweils zu Spontanapplaus 

vom anwesenden Publikum. 

Fridolins grosser Tag

Besitzer Claude Brodard aus La 

Roche liess sich auch dann nicht 

aus der Ruhe bringen, als Fridolin 

sich weder für das Einspannen 

(Note 3) noch für das Fahrpro-

gramm interessierte. Fridolin 

bestand dennoch und schloss 

den Feldtest auf dem letzten 

Rang ab. Auch wenn Fridolin auf 

dem letzten Platz des Feldtests 

landete, wen interessiert schon 

eine Rangliste, wenn man in so 

kurzer Zeit so viele Menschen zu 

begeistern vermag.

Text und Fotos : Julia Overney

Bernhard Wühtrich avec Melodie BW.

Bernhard Wühtrich mit Melodie BW.
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Pferdezuchtgenossenschaft Aargau 

www.freiberger-ag.ch 

 
Feldtest für Freiberger und Haflinger 

Samstag, 01. Juni 2019, 08.30 Uhr 
Reithalle Haufgarten, Eiken 

 
Für unsere Freibergerfreunde aus der Ostschweiz 

ist dies der nächstgelegene Feldtestplatz mit  
E-Darling (E-FM) für den Freiberger!  

 
Zahlreiche Pferde am Start davon viele Verkaufspferde bester Qualität.  

Die Festwirtschaft sorgt für Ihr leibliches Wohl! 
 

Infos: Geschäftsstelle, Petra Müller, Tel. 078 880 72 08 

E:

 

matile@trm-schweiz.ch
T:

 

031 331 83 83

EXCELLENCE IN EQUINE NUTRITION

Matile GmbH 
Thunstrasse 18, Box 9, 3113 Rubigen BE

www.trm-suisse.ch
www.trm-schweiz.ch

TRMSchweiz TRMSchweiz

Pierre Matile
AGRO. ING. 

SETTING THE STANDARDS OF
EXCELLENCE IN EQUINE NUTRITION

Pferdezuchtgenossenschaft Aargau
www.freiberger-ag.ch

Feldtest für Freiberger und Haflinger
Samstag, 01. Juni 2019, 08.30 Uhr

Reithalle Haufgarten, Eiken

Für unsere Freibergerfreunde aus der Ostschweiz
ist dies der nächstgelegene Feldtestplatz mit

E-Darling (E-FM) für den Freiberger!
Zahlreiche Pferde am Start davon viele Verkaufspferde bester Qualität. 

Die Festwirtschaft sorgt für Ihr leibliches Wohl!

Infos: Geschäftsstelle, Petra Müller, Tel. 078 880 72 08

Route de Glovelier 1 - 2856 Boécourt 
Tél. 032 466 27 17 - Fax 032 426 11 67

info@paupe.ch - www.paupe.ch

Produits bitumineux
L’entretien et la qualité 
au service des routes

Rue de la Gare 13 - 2855 Glovelier 
Tél 032 426 77 94 - Fax 032 426 83 55 

info@bitusag.ch - www.bitusag.ch

Jean-Marie Paupe

TRM Suisse soutient Jérôme Voutaz, meneur à 4 chevaux
Avec son attelage de Franches-Montagnes, Jérôme Voutaz n’a pas fait que s’installer en peu de temps parmi les meilleurs meneurs au monde à 4 chevaux, il a 
également conquis le cœur des fervents supporters de cette discipline. En 2017 comme en 2018, il s’est octroyé une 2e place en finale Coupe du monde et lors 
des Jeux Equestres Mondiaux de Tryon, il a décroché une belle cinquième place en individuel. Le pragmatique Valaisan, qui exerce le jour le métier de mécanicien 
et s’entraîne le soir par n’importe quel temps pour son écurie de Sembrancher, consacre ses moindres minutes libres au travail de ses Franches-Montagnes. Il tient 
beaucoup cette race suisse : « Je n’ai jamais regretté d’avoir choisi des Franches-Montagnes pour cette discipline sportive, ils ne m’ont jamais déçu. » 
TRM Suisse a le plaisir de soutenir dorénavant ce sympathique amateur (au sens noble du terme !) avec des produits destinés à ses Franches-Montagnes. A ce 
haut niveau sportif, où les chevaux doivent fournir d’importantes performances physiques à l’entraînement comme en compétition, une alimentation équilibrée et un 
apport de tous les nutriments nécessaires sont indispensables pour atteindre le succès. Les produits de la gamme TRM contribueront ainsi à maintenir les Franches-
Montagnes de Jérôme Voutaz en bonne condition, heureux et prêts à accomplir les plus brillantes performances. 
Plus d’infos : www.trm-suisse.ch 

TRM Schweiz unterstützt den Vierspänner-Fahrer Jérôme Voutaz
Mit seinem Freiberger-Gespann hat sich Jérôme Voutaz nicht nur innerhalb kürzester Zeit an der Weltspitze der Vierspänner-Fahrer etabliert sondern auch in den 
Herzen der Fahrsport-Fans. In den Jahren 2017 und 2018 belegte er jeweils den 2. Platz im Weltcup-Final, bei den Weltreiterspielen in Tryon wurde er guter Fünfter 
in der Einzelwertung. Der bodenständige Walliser, der tagsüber in seiner Autowerkstatt steht und abends bei jedem Wetter auf der Wiese vor seinem Stall in Semb-
rancher trainiert, steckt jede freie Minute in das Training seiner Freiberger-Pferde. An dieser urschweizerischen Rasse hält er fest : « Ich habe es nie bereut, für den 
Sport auf Freibergerpferde gesetzt zu haben. Sie haben mich noch kein einziges Mal enttäuscht. » 
TRM Schweiz wird den sympathischen Amateur künftig mit Produkten für seine Freibergerpferde unterstützen. Gerade im Spitzensport, wo die Pferde im Training und 
im Wettkampf grosse körperliche Leistungen erbringen müssen, sind eine ausgewogene Fütterung und die Versorgung mit allen erforderlichen Nährstoffen mitent-
scheidend für den Erfolg. Die Produkte von TRM werden dazu beitragen, die Freibergerpferde von Jérôme Voutaz gesund, zufrieden und leistungsfähig zu erhalten. 
Weitere Informationen : www.trm-schweiz.ch


